
Nouvelles
du jour

L'Allemagne a donné, à Aigésiras, le
spectacle do son isolement. C'était lors-
qae tons les délégaés, à l'exception des
sions. de ceux de l'Autriche et de cenx
da Maroc , ont décidé opportune l'in-
trclnction de la question de la police.

Depuis ce Jour , l'Allemagne, tont en
maintenant ses propositions, a en le
continael souci de détacher quelque
pierre du bloc antiallemand. La semaine
dernière, le premier délégaé américain
avait exprimé le désir qae la Prance ne
sa montrât pas trop intransigeante snr
le point du mandat exclusif franco-
espagnol. Le premier délégaé anglais
témoi gna sa lassitude de voir la confé-
rence se prolonger. Il n'en fallut pas
davantage à la presse allemande pour
dire que les Etats-Unis se rangeaient
contre la France et qne l'Angleterre se
relâchai ' , de sa ferveur première à sou-
tenir les intérêts français. On imprima
mô'j iô ft Berlin : « La France est isolés. »

Le gouvernement anglais a immédia-
tement voulu démentir cette conclusion.
Sir Edward Grey, ministre des affaires
étrangères de Grand» Bretagne, a envoyé
à sir Arthur Nicholson, le délégué an-
glais à Aigésiras, des instructions pour
maintenir à la France un soutien absolu
et sans réserve et pour appuyer énergi-
quement ia France dans son refas d'ad-
mettre que l'inspecteur de la police ait
le commandement du çott de G&a&bla&ca
on da quelqne autre port que ce fût
qu'on soustrairait ft la police franco-
espagnole.

L'Allemagne aujourd'hui encore ne
pent compter sur personne que snr
l'Autriche. La Franco a pour elle l'An-
gleterre, l'Espagne, la Russie et le Por-
tugal. L'Italie, ponr ne pas indisposer
davantage l'Allemagne, no se prononce
plus ^ 

mais on n'ignore pas ses sympa-
thies ponr la France. Elle se réserva
àintervenir avec les Etats-Unis comme
juge de paix.

A cause de la Saint-Joseph, chômée
en Espagne, la grande séance n'aura
lieu qne demain.

On met en avant, sans garantie d'au-
cun gouvernement, que l'accord, dans
la question de la police, pourrait se faire
su", les bases suivantes : l'inspecteur
général serait suisse et choisirait lui-
même aa résidence ; il adresserait an
corps diplomatique de Tanger de» rap-
ports sur ses inspections; à Casablanca,
il y aurait denx officiers de nationalité
anisse, commandant quatre sous-officiers
algériens.

L'Agence Havas publie une nouvelle
dépèche de Berne disant que nos autori-
tés fédérales sont froissées qu'on dispose
des ol&ciers Baisses sans consulter ia
Confédération. On serait bien suscepti-
ble au Palais fédéral I Est-ce que les
propositions d'Algésiras sont autre chose
qu'un projet, et la Suisse ne restera-t elle
pas libre de décliner les offres qu'on lui
aura faites ? Le mécontentement prêté à
nos autorités n'est qu'un indice de la
crainte qu'a le goavernement français
de voir-la Suisse accepter un mandat
qui serait au détriment du mandat
franco-espagnol.

Des journaux italiens confirment "par
des dépêches de Vienne l'action que
l'Allemagne se déciderait à entreprendre
en Tripolitaine. Un agent allemand y
Wiait organisé une agitation germano-
phile disant qne l'empereur allemand
est le meilleur ami du Sultan. Une mai-
son allemande installerait prochaine-
ment un service radio télégraphique en-
tre Constantinople, Rhodes et Tripoli.
L«s îtàliena voient déjà l'Allemagne leur
»avir le fruit convoité de Tripoli.

Cela pourrait les jeter dans l'alliance
qni se prépare entre la France, l'Angle-
terre, l'Espagne et Je Portugal. Mais
cela pourrait aussi leur faire prendre
peur et les laissor se river plus fort k la
Triple Alliance.

A Paris, le Journal officiel a publié,
samedi , le règlement d'administration
publique sur l'application de la loi con-
cernant la séparation de l'Eglise et de
l'Etat. Il est entièrement conforme au
texte du projet que nous avons analysé
l'autre semaine, quoiqu'on ait pu en
craindre l'aggravation par le nouveau
ministère où règne M. CUmenceau, dont
le nom n'est pas synonyme de clémence.
Les associations cultuelles peuvent donc
s'établir. Mais les catholiques restent
perplexes lt l'égard de cette institution.
Ils attendent des directions de Rome.
Le Pape, à son tour, attend, dit-on ,
pour se prononcer, de connaître les dé-
libérations de I'épiscopat français , le-
quel ne pourra s'assembler qu'après les
fêtes de Pâques.

On dit que trois associations cultuel-
les viennent de se former dans la ban-
lieue de Paris, contre l'assentiment des
curés, et que leur esprit donnerait déjà
quelque inquiétude à Mgr Richard.

». *Hier dimanche, a eu lieu au minis-
tère des travaux publics, à Paris, une
conférence entre les délégués grévistes
des ouvriers mineurs et les représen-
tants des compagnies du Nord et du
Pas-de-Calais. Les; représentants dès
compagnies ont annoncé qu'ils accor-
daient une augmentation de salaire de
10 % et de 5 % suivant les catégories
d'ouvriers.

LïS délépés étaient arrivés avec le
mandat de demander un salaire global
de 7 ft. i8 cent. Ke n'ont pas repoussé
la proposition des compagnies , mais
ils ont subordonné leur réponse à nne
nouvelle consultation des ouvriers mi-
neurs, qui aura lieu demain, mardi , à
Lens.

• •
En de nouvelles interviews, les "sau-

veteurs allemands, qui bnt travaillé à
Gouttières à remonter des cadavres de
mineurs, déplorent le système arriéra
des conditions de santé dans les mines
françaises. Ils disent que, en Allema-
gne, à une explosion de grison, il ne
.pourrait pas y avoir plus de quarante à
cinquante victimes parce qne la ventila-
tion y est perfectionnée. On se promène
à l' aise dans les galeries de mines alle-
mandes qui ont deux mètres de haut ,
tandis que, dans les mines françai-
ses, il faut se traîner courbé. Eu Alle-
magne, les mineurs sont pourvus de
lampes électriques. Les ingénieurs fran-
çais ont étô jugés, par l'équipe alle-
mande, très savants, mais trop jeunes,
inexpérimentés. En résumé, ont dit les
Allemands, dans les mines françaises,
on est en arrière d'un demi-siècle au
moins.

Le ministère italien vient de subir de
nouveaux échecs dans le vote pour la
nomination des membres de deux com-
missions de la Ghambre. Ses candidats
ont obtenu un maximum de 160 voiz
contre 210 données aux- 'candidats de
l'opposition.

M. Sonnino s'aperçoit que son cabi-
net n'a pas de majorité. Que va-t il
faire i Rendre le tablier , ou demander
la dissolution ?

A Madrid , la Chambre a voté défini-
tivement, hier dimanohe, le projet de
loi' qui soumet à la jur id ic t ion  mili-
taire tous les délits contre la patrie et
l'armée- .

Le gouvernement espère par cette loi
donner satisfaction à l'armée qui est
irritée depuis longtemps des critiques

dont elle est l'objet dans les journaux
républicains. Mais la loi est étrange.
Jasqn'ici les iribnnaux militaires n'ont
partout à juger que des militaires. Il
fallait mettre dans un antre code les
articles jugés nécessaires pour défendre
l'armée et la patrie. •

Avant le vote de la Chambre, les
députés journalistes ont signé une pro-
testation et ont quitté la salle. La mi-
norité républicaine a décidé de s'abste-
nir de," paraître anx séances et d'entre-
prendre une campagne énergique contre
la loi des juridictions.

La Turquie et la Perse continuent de
négocier an sujet de territoires contestés
sur la frontière turco-persane. Les trou-
pes turques occupent des points qui
sont incontestablement sur territoire
persan. La Perse exige le retrait de
ces troupes.

Revue snisse
La réorganisation mil i ta i re . — L?l grandes

lignas do projet fédéral . — Plaça anz J e u n e s !

A la veille de la session de printemps, les
Chambres féiérale s reçoivent an don de
joyeex avènement Le projet de loi snr la
réorganisation militaire » été distribué sa-
medi toir.

La nouvelle organisation de notre armée
est depais longtemps sar le chantier. Le
vent qoi tonifia en ce momtnt est f»*orable
ft la réforme. Cependant, on s'est gsrlê de
toucher aux attributions essentielles dea
eantoos. Il n'eet plas. qtteftion.de supprimer
les coeftràes cantonales. Es l'on a en raison,

Les grandes ligues do noavesa projet
sont connues, puisqu'il est ft PçR vès la
copia de l'ataut yt -ojat , soumis, ti y a plna
d'un an, aux officiers supérieurs de l'armée.
L'tffort de la réorganisation porte principa-
lement sur la formation ù'wt élite instruite
et eîercèe.

Dans ce but," la dures da l'école de recrues
est prolongés de dix jours pour l'infanterie.
E le «exa donc de *?0 jours. D j même, pour
l'artillerie et U gSnle. Qasnt aux recrues de
cavalerie, elles devront faire hue école de
90 jours.

Ea vertu du môme principe , les cours £e
répétition nerôat concentrés sur la périole
qui comprend les jeuues classas d'âge. La
lauivrthr n'aura plus qu'au cours de ré-
pétition, teniift que l'élite tera appelée,
sspt années consécutives, ft une école de
11 Jours.

C'est là l'innovation fondamentale que
prévoit le projet do réorganisation.

Le Conseil fédéral a renoncé ft introduire
l'instruction préparatoire obligatoire. Tou-
tefois, lis efforts qai seront faits par 1rs
eau toas pour initier la jeunesse de 16-20
aus au maniement des armes seront eneou
rages.

Des compétences plus sérieuses sont
attribués» aux commandants de troupes.
Oa tssaye de souttraire l'armés anx mhs-
mes bureaucratiques. Lo fonctions d'ins-
tructeur eu chef ct de thei de l'aime (ont
fusionnées.

Nous aurions à signaler encore une foule
de réformes de détail ; cellfs, par exemple,
qui concernent .les troupes d'artillerie et les
troopîs alpines. Maii , pou eu apprécier
tonte la portée, il serait utile ds faire des
comparaisons avec les dispositions exis-
tantes.

Celte oeuvre du Dipirtemsut militaire
sera évidemment mieux accueillie que celle
de 1894 Elle s'inspire d'un véritable désir
d'amélioration de la défense nationale, plu-
tôt que d'uu programme de centraliration
et de prépotence politique.

La prolongation de l'éwle de recruta
sera évidemment la point de mire des dis-
cussions aux Chambres, dans la presse, et
surtout dans le peuple. Si nno opposition se
lève contre ce projet , lea 10 jours supplé-
mentaires imposés aux recrutables seront
son principal aliment. -.. -

Mais Bi l'on parvient ft bien démontrer
que cette prolongation eit nécessaire à la
formation d'une bonne élite, et que da ce
sacrifice de temps et d'argent dépend la
valeur de notre armée de première ligne, le
peuple suisse saura s'y résigaer. Il aoeeptera

plus volontiers cette nécessité que d'antres
tracasseries inutiles, dont il a frit bonne
justice en 1895.

L'innovation la plus heureuse, nous sem-
ble-t-il, est celle qoi libère les vieux soliats
des rappels au service, pour faire peser la
corvée militaire sur lea forées les plos j eunes.
Il y a nn ftge f oar tout. Qisnd cn citoyen a
charge de famille et eommtnce & sentir le
poids des soutis de l'existence, il se rend
avee plus de répogosnee i des cours de
répétition qui viennent le troubler daus ses
hibitudts et dans ses oxupations.

Mieux vaut mettre ft profit l'ardeur natu-
relle de la jeunesse. Souî ce rapport, il y
aurait avantage à devancer même l'âge
légal du recrutement, par uue instruction
préparatoire qui ne serait pas limitée simple-
ment ft des exercices de gymnastique ou ft
la formation de corps de cadels.

L'école du soldat pourrait être, en quel-
que sorte, le prolongement de l'école pri-
maire et secondslre. C'est ft l'âge de seize
ans que l'enthousias» . -. militaire fsit accep-
ter le plos j 'oyeo. otànt les exercices
guerriers. Mais ces exfrdeea ne devraient
pas sentir trop le régime ûe la caserne. Les
cantons seraUnt ies mieux placés pour
organiser ees débuts de la carrière militaire,
de manière ft y intéresser la jeunesse sco-
laire Lts anciens confédérés avaient compris
tout le parti qu'ils pouvaient tirer de la
précocité guerrière des jeunes générations.

Les socialistes au gouvernement

Le cas ds M. Briand et le « Vorwsris »
Oa sait que âsaprès les décisions des

eoDgiès social siea nationaux et iatenu -
tionaur, un socialiste ne peut entrer dans
un ministère bourgeois sans l'assentiment
de son parti et sans des circonstances tont
ft fait exceptionnelles. U. Btiand , le coureau
ministre frangil*, a violé ces décisions et il
s'est par lft exclu lui-même da socialisme
unifié , selon la décision du Conseil national.

Le Vorwœrts, organe dea sociali*Ws
allemands, discute sur le «M Briand.
a Le Vorxcccrls ne isntJé paï contre M.
Biiind le3 fj uires de l'excommunication
m» j sure; ii le traite avec une indulgence
plutôt dédaigneuse, c L'ambition perton-
ce 'Ie de Briand, jiùtj fièe pst ses talents ,
n'a rien ft voir, dit il, avec le sorfalisme. Ii
mauqie ft Briand hs deux qualités néeta-
saires pour être socialiste ; il est dénué de
culture scientifique et les théories collecti-
vistes lui sout plue étrangères qtt'att syndi-
caliste le plus routinier. La naïveté de as
dêmagosio désarma II a pissé de l'anar-
chisme syndicaliste sil socialisme d'extrême-
droite, parce qu'il a changé, son ses idées,
mais ses projets politiqu< s D'autre part , on
ne sacrait l'acsuser d'infidélité ou de
manque de sens moral , ûar Briand est tota-
lement réfractaire ft l'esprit de diseiplm.\

« La sea ti m : n t de la communauté est cht z
les Français si affaibli que le plat êgoïime
du pailUtin ft la recherche du pouvoir et des
résultats immWiits n'a pas de peine ft l'im-
porter sur toute autre contilératfon Dans
cette France si énervée, les sobre s f inatiqm s
de leur propre suecès, les Doumer, les Mille-
rand, les Briand, sont assurés dn triomphe.
Oa ns saurait les acersar de trahison, car
ils n'ont rien i trahir. D'ailleurs, Briand
n'abandonnera point ses amis ; 11 s, pour loi,
sa camaraderie sincère et cordiale, fort éloi-
gnée de la ridicule vanité du parvenu- Briand
sera peut être un ministre remarquable dsns
la démocrate bourgeoise ; il B'est révélé ju-
riste de premier ordre (?), mais, si sortie du
patti st>tii\i&ta iwat, tt a'ts\ ami tomma
d'échelon, marque la fiu d'un malentendu.

L'avis des « Débats »
Le Journal dt» Débats n'est pas d'accord

avec lejngemsnt du Voruccrts.
Ceux qui connaissent : M. Briand ,'dit-il ,

s'étonneront de l'entendre qualifier de déma-
gogue m i t , de philistin. La nsïreté nous
semble plutôt se révêler chtz le peintre que
dans le modèle. Sans doute, M. Briand,
ce rama la plupart des socialistes frai ç lis, est
étranger aux savantes doctrines de la so
ciale-dêmoeratie allemande; il n'a point pâli
aur la conception matérialiste de l'hiatoire,
H ne s'est pas cassé les'dents à cette noix
si dure de la théorie marxiste de la valeur.
Eu revanche, nul ne connaît mieux que lai
lë~ personnel socialiste, et c'est peut-être
pour csla qu'il l'a quitté ; nul ne SJ montra

moins disposé i subir la discipline, c'est-à-
dire la tyrannie socialiste, pour cette raison
que IL Briand » sa volonté propre tt qn'il
est ft vrai dira un anarchiste de Gouverne-
ment. Sa ténacité réfractaire reçoit una
double récompense : il est ft la fois miniitre
et socialiste libéré. »

En résumé, d'après le Vortcœrts comme
d'après les Débats, IL Briand n'est au fond
qu'un « arriviste » ; U fait comme tant d'au-
tres politiciens socialistes partie du groupe
bien connu des « Malins de la Sociale >
dont tons les partis socialistes — sans
excepter le jeune parti socialiste fribour-
geois — comptent sn si grand nombre
d'exemplaires.

A COURRIERES
Lens , 18.

Afin de combattre énergiquement et d'é-
teindre l'incendia on va déblayer la voie
directe entre les puits 2 et 3, sans se
préoccuper des cadavres gisant ft droite et à
ganche, II s'sgit de franchir une distance de
600 mètres en relevant les étalements. Les
ingénieurs croient qae l'incendie est anodin,
tandis que l'inspecteur général de la mine le
croit très important

Lens, 18.
Due manifestation a eu lieu dimanche au

cimetière de Billy-Moniigny. Ua cortège de
mille personnes » défilé avee trois drapeaux
rouges.

Dea discours ont été prononcés au cimt-
tière demandant que la direction des mines,
en ce qui concerne la sécurité des ouvriers,
soit laissée aux délégués des mineurs. On ne
signale aucun incident

Une nécropote toulenalno
Le Dr Calmette, directeur de l'Institut

Pasteur de Lille, appelé par la commission
des ingénieurs, est venu hier ft Billy-Mon-
tigny et est descendu dans la foise n* 2.
Après un examen minutieux de la situation,
il a déclaré aux ingénieurs que l'exploration
des galeries était extrêmement dangereuse
et qu'il suffirait qu'un des hommes se blessât
jos qu'an sang après avoir touché vt cadavre
pour être infecté mortellement II a donné en
terminant le conseil d'en prendre son parti
et d'arrêter la continuation de la remonta des
catavres disant qu'ii valait mieux sacrifier
les morts que d'exf oier les vivante. A .la
suite de cette consultation, il faut donc
s'attendre à' voir la commission prendre la
détermination de faire murer les galeries
t ù il y a des vielimea et las transf ormer ainai
eu uue vaste nécropole.

LES INVENTAIRES EN FRANOE
Un cas non prévu

par la loi de séparation vient de se produire
dans la COte-d'Or, ft VUlierE-le-Duc, petite
commune de 230 habitants. Le maire,
U. Morel de Villiers , s présenté au receveur
de l'enregistrement venu pour opérer l'in-
ventaire un arrêté municipal qui fermait
l'église. Le receveur s'est retiré et va en
référer "au préfet

Lss inventaires
sont impossibles en dè nombrerS» commuta
de la Charente Inférieure. A Brives-sur-
Charente, ft proximité de Pons, résidence de
M. Combes, l'inventaire n'a pu être effectué
qu 'avec le concours de nombreux gendarmes ;
la porte de l'église a été fracturée.

Eu Ile-et-Vilaine," toutes Us tentatives
d'inventaire ont é:hou& Les agents du fisc
et lea escortes de gendarmerie ont dû par
tout renoncer ft accomplir leur mission.

Les opérations d'inventaires ont rencontre
une vive opposition dans la région de 'la
Chartreuse, malgré le concours dé deux
compagnies de chasseurs alp ins qui y étaient
depnis trois jours. A Larneher notamment,
lis routes avoisinantes étaient barrée s-par
des obstacles. Des bagarres se produisirent.
Il fai ut le concours des sapeurs ponr ouvrir
les portes.

Dans plusieurs communes du département
de l'Aube, les manifestante'rasôihèreut; les
agents de procéder & l'inventaire des églises.

Les briseurs de calvaires
Oa télégraphie de Poitiers : - - -
Le commandant ds l'artillerie du 'J' corps

a infli gé quinze jouis de prison anx quatre
oavriers de l'artillerie qui démolirent," le
4 mars, le calvaire silaé sur la route dfl
Bjnues ft Montaucsè.



Il s, en outre, décidé que le calvaire
seraitreatauiè par les ouvriers mêmts de la
6* compagnie, ft laquelle appartenaient lea
profanateurs.

Aveu maçonnique
Le dernier numéro de Y Acacia, la revue

maçonnique bien connue, contient ceci en
toutes lettres, ft propos de la loi de sépara-
tion :

Vous sa vex TT. CO. Fv que la branche fran-
çaise ds l'ordre nuçinntqu», accomplissant
avec zèle le devoir ds a co: tre - é g l i s e  >, a con-
tribua do touto la assure de sas forces à l'éla-
boration ét an rote de cette loi.

La dtta loi s'applique i tontes les églises,
anz protestantes et ft l'israéllt» kossl bien
qu'à la catbollqoe, mais ca a'est pas trahir un
sacrât da dira qae la principale visés étalt l'é-
glise catholique.

EN RUSSIE
Bielostoh, 17 mars.

Samedi matin, au centre de la ville, un
commissaire de poliee a été tué et un antre
grièvement blessé par la foule qui a tiré une
cinquantaine de coups de revolver.

Sébastopol , 18.
L'amiral Tchoskoiae n'a donné au me

suite au retours en cassation du lieutenant
Scinvit , mait il a simpltment transformé ia
sentence ie condamnant & ia pendaison en
celle d'être fusillé.

Nouvelles romaines
Rome , le lô mars 1006.

Le Saint-Père, hier soir, a reçu en au-
dience le colonel Jules Ktpond , ancirn pro-
ftsseux ft ta Faculté de droit de Fribourg,
qui se trouve depuis qnèlques jonrs ft Rome,
avec Km< Rtpond. Ils ont élé enchantés de
la bonté vraiment paternelle du Pape, qui
appré:ie et admire les efforts de votre gou
vernement et de votre pruple tn faveur de
i'Ueiveniiê.

J'apprends que le Saint-Père s l'intention
d'installer la Sscrètairie d'Etat an 1" étsge
du Vatican ; actuellement elle est située en
haut, aa 3; ce qai exige, de la part da ceux
qui en ont besoin , des jarrets excellents.

Vous savez qua pour la Piaaetthèque le
changement des locaux est déjft décidé. Ou
travaille ft mettre en ordre les grandes
salles de la Floreria, au rez de-chaussée,
entre le vialone du Belvédère tt  la graude
cour de ce nom : il n'y m*nqnera ni espace,
ni lumière-, ni i ùrrtê complète contre tout
danger d'incendie. Les visiteurs y pourront
avoir accès sans entrer par la porte de
bronze ; en allant au Mutée des sculptures,
ils trouveront la galerie des tableaux, pour
aimi dire, sur leur ronte.

• •
Pour la saint Joseph , le Paps célébrera

ts messe dans la chs pelle Sixtine. Le maes-
tro Piroti a composé pour la circonstance
quatre nouveaux morceacx de musique, qoi
tout des bijoux. M.

L a]population de l'empire allemand
Dans l'empire alltmtnd le dernier reetn-

sement de décembre 1905 accuse nne po-
pulation de 60,605,183 habitants, dont
29 .868 ,096 du sexe masculin.

La population a augmenté depais 1900
de 7, 52 %

Décès
Cincinnati, 17.

L'anircbiste allmand bien connu Johun,
ancien membre du Beichstsg, est mirt.

h FEUILLETON DE LA L I B E R T E

MON PRINCE !
Boger DOMBBE

La vie c'était pas absolument  Joyeuse poor
Germaine qai datait s 'occuper de la lingerie
et du 1er ri ce et qui sortait peu ; mais l'ennui
sa pouralt l'atteindre sons ce toit où lea roja-
geure et las pensionnaires amenaient forcé-
ment du m o u v e m e n t  et de la distraction.

Il D > arait pas que Mlle Bréisnna poor
roosr à Mlle Damesoil on culte jaloux : une
vieille f* a m a du nom de Zimma, ancienne
nourrice de Qtrmalne, l'adorait arec ferveur,
quind l'orpheline étalt renne rejoindre k Parle
les LnmesDil , accompagnés de la mnl&tresie,
elle n'espérait guère qut l'on recueillerait celle-
ci arec elle.

Il en fut ainsi , cependant; outre que les
Damesnil étalent bon», 11 y arait toujours du
trarail pour une serrante de plus, et Béate
on traita Zlmma arec plus d'égards que les
antres domeitlques,

La paurre fimma en tut touchés au point
qu'un dérouement de chien nsqult dans son
vieux ccour dé]k si attaché ft sa Jeans ms.5

Entre ces deux tendrtsse», sans compter
celle de ses parents, M*rie-Loulse Damesnil
était donc bien gardée. Germaine aussi l'était
bien.

€c&o§ de parioui
L*S SERVANTFS SCANDINAVES

Dans les pays Scandinaves , le» aerrautea se
considèrent plulôl comme des auxiliaires de la
maîiresse de maison que comme des domesti-
ques. Fort soigneuses de lsur tenus et de leur
habillement, aassi bien élerées it sonrent
auul bien Instruites qae celles qai les em-
ploient , elle travaillent aveo beaucoup d'nct l
rlté et ne reculent devant aucune besogne. Sl
elles s'attachent à ne mériter aucun b.&me,
elles ne supportent pas d'en recerolr.

La serrante Scandinave est aussi Jalousa de
ees droits que respectueuse de sea derolrs :
elli ne tolère, en aucun cas, que le caprice du
maître diminue les henres de loisir qui ont été
stipulées dans ls contrat d'engagement ; ella
exige aussi, sans doute , d'être régulièrement
payée : en un mot , elle a pleine conscience de
son individualité et ds sa valeur.

Aussi entrer en servies n'est-il paa considéré
eomme une déchéance. Oa rencontre , principa-
lement snr les na viras, des fi.les de médecins
ou de professeurs qui se sont placées comma
femmes de chambre ou bonnet, afin de pouvoir
roysger et < rotr du pays », sant bourse délier ,
ou tout simplement pour s'amasser an petit
pécule. Ce stage dans la domesticité ne les em-
pêche d'ailleurs pas de contracter marisge avee
des Jeunes gens de même origine qu 'elles.

Q ie de maîtresses de maiiou et aussi de do-
meit'ques auraient besoin de faire un peu d'é-
co '.e Usas les psys »sandinar»j 1 C'est du Nord,
décidément, que nous vieut la lumière.

MOT al LA Fia
Va maire de village français, peu ferré sur

la langue, ayaut r.- ç i  du préfet avis qu'on
allait pratiquer l'Inrentaire daus sa commune,
écilt à son curé :

t Monsisnr le curé,
c J'ai l'honneur de vous Informer qu 'on

c éventrera > votre église et les armoires de la
sacriitla lundi prochain.

< Asrétx. etc s

CONFEDERATION
L'élection directs à Neuchâtel. — Les dèlé

gnêa dn parti libéral neuchàtelois réuni
dimanche à Neuchâtel ont décidé par 56
voix contre 32 et deux abstentions que leur
parti soutiendrait l'élection directe du Con-
Beil d'Etat. Le rapport êtaii présenté par
M. Otto de Dardel, rédaetenr en chef de Is
Suisse libérale.

Polico des denrées alimentaire*. — Lea
délégué»del Union des aseociifioM bernoises
1 OT; l'élevage de la race tachetés réunis en
Béance commune se s nt  prononcés , après
nn rapport de H. Mcs;r, en f sveur de la loi
sor les denrées alimentaires.

ARCHÉOLOGIE
L'église de Romainmotier

M. Albert Nœf , président de la Commission
suista des monument» historiques, a fait en
sésnee de ia Société d'histoire de Genève an
rapport sur les réiultats de l'exploration
archéologique qu'il a entreprisa depuis bientôt
deux ans sout le sol de l'ancienne abbsye clu-
nitienne.

L'église actuelle, dans aea parties essentielles ,
n*t el transept, date du X.» siècle. Le chœur
ayant ilô complètement transformé à ls âa de
l'époque gothique, 11 était Intéressant de savoir
quelle étalt la configuration p r i m i t i v e  de la
partie orientale do l'édifice. Les fouilles oni
remis au Jour les fondations d'une abside prin
cipale seml-elrculalre et de deux absldioles,
placées dant les prolongations det bss-côté».
Oa peat donc maintenant  reconstituer le plan
complet de l'église du X» slè;le. Celle-ci aTalt
été précédée, ainsi que l'attestent des do:u-
ments trèi positifs , par des constructions de
moindre Importance, doat les «abstractions
ont été retrouTéet sons le plancher de l'édifice
actuel. Ce sont deux petites basiliques de plan
crucifère , pourrues chacune d'une abside. Il
eat dUficlte de dire aujourd'hui tl les bras du
transept étalent autrefois mis en communica-

nt pourtant on serpent sa gllisali dans ta
vie, rampait autour d'elle ; un terpent aux
yeux d'or, à la langue plut dorée encore,
comme celui qui tenta nôtre mère Ëret.. .

Bt la pauvrette, aveugle , te trouvait beau,
fe trouvait sédu'sant, te laissait doucement
piquer par lui et dtralt roir changer son demi-
paradis actuel en ua enfer qa'elle était bien
loin de pré roir actuellement.

III
Comme on arait ane grande heure avant le

diaer, les deux Jeunes fi l les  chtrsbaleht Un
endroit commode et chaud pour babiller à leur
alie, leur chambrette étant trop exlgi ë et un
peu froid*.

— Tiens, la salle à manger l proj,oia M&rle-
Loniie; elle est paitible commo uhe églii» , en
es moment; Franz a mis le couvert d'avance,
I» gsx y reste allumé; personne n'y riendra
avant le coup de cloche de sept heures ; allons
nous asseoir prêt du phare et nous chauffer.

EUei firent ainsi  : Mlle Dumatnll parla enoore
de la noce, des connalssancss qu 'elle y arait
retrourées et des toilettes remarquées ; pult,
comme le s i lence tombait tur la dernière des-
cription , elle reprit, son malin regard attaché
sur sa couilne rederenae songeuse :

— Ainsi tu l'as ru aujourd'hui I
Germaine tressaillit.
— Qui cela ? De qui pirlea t o i  demandâ t-

elle, soudain , rose du front au menton.
Chari tablement , sa cousine dit :
— Ne ta trouble pas, ma biche ; ta penses bien

qn», n'ayant pat let yeux daot ma poche, J'ai
pénétré ton secret ; malt Je le garde pour mol
teule , soli tranquille 1

Il t'a puis , n'est-ca pas >
Alor» Germaine comprit qu'elle n'evalt plus

rien k cacher, que il désignait ponr Maris-
Louise comme pour «lia le bel élancer du 46'

tion directe arsc la nef su moyen d'une arcade ,
oa s' ils oe constituaient que d» simples an-
nexes, terrent de sacristie ou de trésor. L'ap-
¦ arell des murs et les proportion! de cas daux
édifices permettent de fixer leurs dates re la t i -
ves , la plus récente paralttant étre l'église
consacrée en 753 aux aj ôtre» Pierre et Paul, la
plut anolenne pouvant lut étre antérieure d'un
siècle au moins.

Ces deux découvertes enrichltssnt considé-
rablement l'histoire de l'architecture ehréilenn»
primitive en Sults».

FAITS DIVERS

tenAKÊU
l'un de complot. — Lft Mémento , Journal

cathillqu» de Turin , dément formellement
qu'un prêtre ait reçu et communiqué aa par-
quet les aveux d'un détenu an sujet d'on com-
plot contre le roi Victor-Emmanuel.

It s'sglt, explique le Uomcnio, d'un reprit de
Justice qui a coutume d'exploiter, dans on but
de lucre, des « révélations > forgées d» toutes
pièces : l'autorité civile qui les a reçass ne let
a pas prises aa Sérieux.

Tempête. — Uue violente tempête a éclaté
vendreai à Rio-do Janeiro, occasionnant des
éboulements et dstlnondatlont. Il y anrait an»
vlrgtalne de morta et de biettét.

Sumedl, à Pdtropollt, i la tultt d'une Inva-
sion des eaux , il s'est produit nne douzaine
d'ébouleaent». Ou compte une cinquantaine' de
morts et de biessés.

Tremblement de terre sta Japon. —
Uu violent tremblement de terre a été ressenti
à Kig i , dant l'Ile de Formose. Dss eentalnet de
malsont ont été renvertéet II y a one centaine
de tués et de blessés.

S U I S S E
Effraction sacrilège â Zarich. —

Aprèt tet volt sacrilèges d'AHittctten et de
Saint- Pierre et Saint-Pau) , à Auiasrslhl, voioi
qu'un» nouvel!» effraction vient d'être com
mise à l'église Notre-Dame, à Zurich.

Oins la nuit de tamedi à dimanche, un mal-
faiteur essaya de pénétrer dans l'église en
forçint une porta au moyen d'uu vilebrequin.
N y réussissant P»s, 11 monta le long de la
conluiti du paratonnerre, & l'angle de la tour.
Jusqu 'à nne petite fenêtre placée à 2 ou 3 aè
trea du soL II en flt sauter la targette, l'ouvrit
et te glissa à l'Intérieur par l' ouver ture , li
étroite qu'un homme mince stul pouralt y
patser. Pour ajrlrer dans l'église , l'homme
demie  encore enfoncer la porte qui conduisait
BU chœur. Il en dévissa la serrure.

La porte oururt» conduisait tout droit an
choeur. Le malfaiteur t 'y rendit et s'attaqua sa
tabernacle de l'autel. La porte extérieure fut
relativement fae'I» i fracturer. Mai: la seconde
porte, en chêne , fermant nne cassette encastrée
dans le marbre de l'autel , résista k tout let
effot tt.

Le bandit fr&ctuta deux autre» porte», pla-
cées au-dessus du' tabernacle , dans l' espoir
d'atteindre le ciboire des S tintes-Espèces. Mais
U encore, ses efforts furent reins.

Ces attentat» répétés contre les tabernacles
des églises ca tho l iques  de Zjrlch causent une
douloureuse émotion dans la communauté des
fidèles. Oa te demande à quelles loggettloni
obéissent les auteurs de ces effractions sacri-
lèges.

FRIBOURG
Uoe mite au poinl. — Le Démocrate de

Delémont ayant ramassé avec empressement
dacs lei colon n - s  de la Gazette populaire
le calomnieux racontar relatif i la sucéestiou
du fondateur de l'CE ivre de Ssint Paul, cette
imprudence du j'cnrnal radical delémontain
a fourni & M. Fie Philipona, correspondant
bernois du Pays ie Porrentruy, l'occasion
de rassembler ses souvenirs et de remettre
au point, dans un article copieusement do-
cumenté et assaisonné d'ans âne ironie, les
fantastiques racontars de la presse i rotins .

Voici ce morceau, que nous reproduisons
à titre de document ; quant aux actes de

Paolo de âanatll , et prisa du besoin dè s'énatt» _ riche tout Us Jours, »t c'eit ua orgatllleax.
cher au moins une rois dsns une orelli» amie,
elle t'écris, I» vissés épandtll , lés ysux bril-
lants :

— Eh blen l oui, Je Val vo. Ahl  Msrls-
Loulse, que Je 1» trouve dono bien I qu'il m»
pltit donel

— Ô J I, c'est convenu , gronda l'autre; ii »
toutes les perfections.

— Ni te moque pas, chérie, tu me peinerais.
— Je ne me moque pas, Je constate que l'in-

cendie «at allnmé dans ton e «ur. Au secours '
les pompiers i la maison brûle i

— Méchante, va I
— Mtls non , pas méchante du tout. 3a t»

félicita au contraire; à vingt denx ans il faut
blou donner de ls nourriture k ses ré res,

— Ohl  c'est plus qu'un rêve , c'est une
grande affection qui peut me mener ou k nn
bonheur incommensurable , ce en quoi Je n'es-
père gu'rei ou k nn dsoll éternel.

Marie-Louise retint un sourire ei, IsUteO-
cleusement pronorç» :

— Il y a des amours dont on meurt : ce tont
csux mêmes qui ne meurent pss. La citation
est bonne , mais je ne saurais t'en nommir
l'auteur.

— Peu impart*, Marie-Louise, 11 m'a parlé.
— Ah 1 D'à complimente, n'est ce pas t
— Oa tout petits compliments.
— O JI , pensa Mlle Damesnil, les mêmes

qa'il sort aux autres , cinq minutes après.
Un peu cruelle tant le vouloir, elle dit tout

haut :
— Et 11 a payé S» note I
Un grand trouble envah i t  Germaine qui na

mentait Jamais, d'ordinaire ; mais, se redret-
tsnt , elle répliqua :

— R -b.s  tur l'ongle ; pat la dernière, celle
du mois dernier- Qaa veax-tu! tl n'eit pa*

l'affaire , ils seront versés anz débats du tri-
bunal correctionnel devant lequel lea auteurs
et propagateurs de la calomnieuse légende
auront ft s'expliquer.

La lecture da nouvel avatar da Démocrate ,
emprunté à la Gazelle populaire , de Fribourg,
— Journal dont J ignorais l'exttteno» — m'a
fait passer un moment de donc* galté.

Il y a treise ans que Je connais e»tt» histoire,
pour l'avoir entendu raconter par M"° Schor
dertt  e l l e -n; f l i r . e , maoousine , qui m'avait prié
d'interrenlr, en ma qualité d» ptocha parent
de M. le chanoine Schorderet.

Ce que ma coaslne revendiquait , c» n'était
pts tant la fortun» d» lŒasr» de Salut-Paul
qua l'héritage spirituel de son frère, en sa
qualité d» fondateur tt d» directeur  de cette
institution.

Malheureusement poor M>'s Schorderet , son
frèr» arait réglé tou tea cea choses plat d'nn an
avant sa mort, c'est k dira en pleine tante et
activité, pour éviter ptécltémeut qu'U y «M
confusion, plus tard, entro ses sflalres person-
nellet et eellei dtlŒivre de Ssint-Paul , qu'il
arait érigé» d'ailleurs «u société distinct», Ins-
crits aa Keglstrt da commerce et ayant per-
aonnalité ciril».

Ei ce qui concerne la Liberté , particulière-
ment, elle n'a Jsmatt été la propriété de M. lt
chanoine Schorderet. Elis a appartenu , dès st
fondation , k la Société de l'imprimerie catho-
lique misse, dont le capital-actions de 100,000 fr.
a été r e c u e i l l i  parmi let notables laïques et
ecc 16 l ias  ti ques du canton.

Cette Société, constituée I» 28 décembre 1871,
arait k sa téta un Conseil d'admlnlstratlor
cooipoié da trois laîqu»* : MM. Louis Wal l
leret , avocat , Joseph Grivel , banquier , Pré-
dlrlc Gendre, Juge d» paix , et deux «cclétlas-
t qoes : MM. les chscoines Schorderet »l
Wicky.

Eu 1874, M. 1» chanoln» Sehorderet fondt
une attociatlon typographlqu» I laquelle 11
donna le titro &'<Etme de Sitnt-Paul ; ell» de-
vait fournir I» personnel ouvrier , qu 'el lo rs-
crulait parmi det Jeunes f i l l e s  chrétienne».

Afin de faci l i ter  ce recrutement , l' in très l i e
organitataor orés , «n Pranee, deux tnprltie-
rtet-llbratrlet de l'Œtrre de Saint- PAU ), l'aoe
è Paris, l'autre a Bar-le-Duc. Eu oatre , une
S U T » Imprimerie, distincte de cello de la
Liberlé , fut créé» à Fribourg, sous la ratsen
sociale d'Imprimerie Librairie ds lŒirre d»
S i i r . t  Paul. Toutes ees Institutions avaient
leur org-nisatlon k mr'..

Ea novembre 1876, l'attemblés det action-
naires de l'Imprimerie catholique sulste décida
de confier la gestion de cet établissement k
l (Eivre de Salni-Ptul , eous la condition qu«
la nouvelle gérance garantissait le conseil d'ad-
mlals(ration contre toat aaareaa di i 'i /;,

Le SO octobre 1878, !» même assemblée, au
vu du rapport présenté par la gérance, se
déclara satisfaits det meturet prîtes.

En 1883, après avoir ;«ntenda le rapport que
Je présentai k l'asiemblée det a c t i o n n a i r e »  de
l'Iaiprimeri» catholique »ults» , aa nom du
conseil de gérance de lŒjvre de Salnt-Panl
— rapport imprimé que Je tiens k la disposi-
tion du Ddmocralc — 11 fut décidé «e lnlio
oue nouvelle émission d» cent actions k
500 frates.

Vout royez que la soeiété de l'Imprimerie
catholique sui'se, propriélaire de la Liberlé ,
de l'Ami du Peuple et autres périodiques, arait
sa rie propre, indépendante. Il n» fut Jamais
queitlon , ik-dedant , d'one propriété person-
nelle de M. le chsnolne Schorderet.

II arriva que les nombreuses créations de
M. le chanoine Schorderet , malgré les sacri-
fiées de divers  coopérateors, commentèrent k
peser lourdement sur les épaules du fondateur
de 1Œirrade Saint-Paul. La situation finan-
cière s'aggrava par de nouvelles acquisitions
Ittconiliéréet. Vers la fia d» fa rl«, M. te
chanoine Schorderet n» calculait plus guère ,
ce qui lui attira d'un membre du conseil d'ad-
minittration ca reprocha plaisant i Vont tires
k boulets rouges sur la Providence I

Ecfin , le moment vint oh une liquidation
étalt Inévitable Nout étions cr iblés  d» dettes
Pour m» part, j'avais ma signature engsgée
pour âa» soixantaine de mille francs. La
Liberlé pouvait étre entraînés dans la débftcle.

C'eat alors qne M. le chanoln» Schorderet , k
bout de ressources, passa avec 1» conseil d'ad-
ministration de l'Imprimerie catholique une
convention par laquelle an nouveau consor-
tium , composé de 40 notables da psys, la plu-
part auctspt actionnaires , prenait la succès» Son
dtt deux sociétés primttivet , moyennant un

timide qui souffre de demander un sursit.
— Bih ! papa et maman ne le poursuivent

pu beaucoup, dit MarU-Loulse qui ajout», k
part «lie :
¦ Ua orgueilleux , oui, CÎS Ct montlenr est

trop adalé par toutes le» femmef, trop gâté,
St 11 o nne hauto idée ds lot-mée»: timld»,
non, malgré «Où spaarsas» réservée ei dis-
crête. » . -

— Q s'est-ce qu'il t'a raconté encore t deman-
da-t elle , ml-railleus» , mi tendre.

— Ohl pas grand'chose; 11 étalt pressé, et
puis , Je devisas el sotte devant lui , Je ne sais
paa soutenir la causerie.

— Il y en a d'autres qui s'en chargent pour
toS , va, ma balle.

Vivement, Germaine répliqua :.
— u ji , n'est-ce pas t Je ne tait pas où elles

prennent leur aplomb, celles-là. U y a l'Améri-
caine blonde et sl élégante.

— Et 1 Espagnole brune, la aenora Amar-
dlnas, fit Marie-Louise en riant; ou tout an
moins nn nom de ce genre.
. Bt la dame du 11 , qui s'appelle Hinla et qui
sent si bon.

— Et bien d'antres t soupira Gsrmslne. Jo
me ssns sl peu de chose k côté d'elles I

— Ta lt» vaux cent fol», mon s.ng»; seule-
ment tu n'a» pas laur fortun» , pour rhabiller
chlquement; et puis, pa» leur bagout , ni leur
audaee.

— Et les hosmej aiment cela.
— Pas toujours ; ils jouent peut-être avec

ces poupées, ces oiseaux frivoles, mais Ut
tarent bien découvrir  la vrai mérite où U est.

— Croit-tu t
— J'en suis certaine, dit Marie-Louise qui

roulait donner un peu d» Joie coûts que coûte
k sa rœnr adoptive. La prouve , c'est que
M. de G. uc l i i  a'ocçup» ds toi.

versement de £00,000 francs, qni devaient
servir k psytr les dettes les plus crltrdet. Bo
échange, le coctorilum entrait en poieettlon
del Immeubles récemment acquis , letquels
d'ailleurs étalent grevés d'hypothèses Jus-
qu 'aux tulle.*.

Cette convention dûment piraphée et enre-
gistré» entra Immédiatement «n rigueur, da
virant sséa» de M. le chanolce Schorderet ,
qui te trouva fort bien du nouveau régimt.cù
11 gardait naturellement 1» baute main.

Dans toutes ces tractations, M. le chanoln»
Scbordartt n» cessait d» dir» : La Liberté doit
rester une sorto ds propriété national» ; n» ia
faites Jamais tomber entre les mains d'ans fa-
mille ou d'une basque.

C'est ce qu'il m'écrivait encore , de Paris,
dan» une de» nombreuss» lettres que J'ai con-
servées de lui.

A la mort de M. le chanolce Schorderet , la
société de I Œ irxe d» Saint-Paul céda k sa
mi ir , par égard pour la mémoire et lu tra-
vaax du défuut, U maltou cù tl avait xtudute
dernier soupir. Rieu  D» l'obligeait k faire
oette donation , il es n'est let égsrds dut k la
pleut» et sainte femme qui arait été la Marthe
dévoué» d» l'apftir» de la prêta», »»ns avoir
Jamais élé associée cependant k lQ-lirre de
SalntP«nl.

Etldemment M»» Mari» Schordertt ta ssralt
contentée de o» lot , si e l le  n'avait pas été
entourée, plus tard , d» conseillers astucieux
qui rêvsient d» s'emparer de la direction da
n K n r o  de Silnt-Paul. Uoe tentative fat
faite  dans ce sen» psr dts gens qui n'avaient
Jamais mis an son dans cetta O! irre. Mais Us
durent se rat'rer promptement der»ot les ti-
tres d» propriété qua te Société d« 1 Olitre de
Saint-Paul produisit.

Comment se fait il que cette question sur-
gisse de non veau, après trelzs ans! Cest par
l» Démocrate que j'apprends IVxtstence d'un»
brochure. Il s'agit probablamcnt d'un» exhu-
mation de revendications depuis longtemps
liquidée» et prescrites.

Bien queje sois intéressé personnellement k
ce que M» Schorderet , dont J» suis I» plus
proch» parent arec mes trères, soit proprié-
taire d'une grande fortune, j» n'héslt» pas k
déclarer qu'elle n'a aucun» prét ini loa k faire
Talolr sur 1Œ irre de Saint Paul.

Ça continue. — L'Aurore regrette qua
nous ne «oyons pas encore satisfait. O'eit
bien ia faute, puiiqa'en goiae d'explications
elle ne nous donne que dea tirades vaporeu-
ses et io intelligibles. Elle nous reproche de
ne pas être de notre temps , de vivre eu
de hors de notre èpo?U8 et elle se perd dans
nne rêverie somnambuligua où elle dit en-
trevoir nne humanité nouvelle qui ne ptut
se trouver que dans la planète Uranns, car
la planète Mars porte un nom trop guerrier
tt celle de Mercure rappelle un dieu trop
capitaliste. La tête sout a manqué poar
ssivre notre confrère dans son expèdiiio g
aérottaii]ue ; c'est pourquoi nous sommet
resté sur cette pauvre terre en contact avec
les réalités de la vit.

W Aurore prétend que c'est nout qui
voyageons daos lea nuage», parce que noas
croyons au Paradis et au Purgatoire. Mais
ou peut parfaitement croira aux grandes vé-
rités de la religion sans voysger dans lei
nuages. La preuve en est, pour rester dans
l'ordre d'idées de notre contradicteur, que
beaucoup de ttièologleaa croient que l'Enfer ,
le troisième lieu dont l'Aurore ne parle pss,
not» ne savons pour quel motif , a» tioavi
au cent» de Ja terre.

A ce propos, nous ferons remarquer en-
core une chose. Quelqu'un a dit : Grattez le
Basse, vous trouvez le Tartare. Nons di-
sons : Grattez l'Internationaliste, vous trou-
vi z l'ant iclér ical .  La nota aniireligiaest
prend, en efiet, de plus en plui le dessu
chez notre organe socialiste et les belles
promisses du programme au aujet de la
neutralité religituae sont allées avec sea :&•
veries humanistes rejoinlre les vieilles ls-
M*.

Chattex le naturel, il ravlent aa galop.
Il est bon que les véritables ttndaniei

— Oh I si peu 1 J«na m» fait pas Illusion , val
J» suis ravi» — k peu da frais , — de lt
moindre petite attention qu'il s pour mol . csr
je lui en sais donblement gré, n'Ignorant pas
qu'U appailSent k un autre monde que mol.

— om , p r i t  être celai des araotarlen, mer-
muta Mlle Dumesnll , mais si bas, que sa cou-
sins ne l'entendit pas.

— Je ne sais qu'un» petite bourgeoise lmli-
î;« d» lui—

— Tu «» très distinguée poar « une petit»
bourgeois» » , »C récria Marie-Louise.

— Si j'étais ssuUaasnt jolie comme toi I sou-
pir» Germaine en regardant ta cousine avec
envie, car la blondlne était réellement gentille
areo son minolt blanc et régulier, sa eheve-
lm» d'os tt sa taille menue.

— Eh bien I tu vols pourtant qne j» »'»i P"
le mêma succès que toi aoprôi de cet Adoall
qu'on nomme M. de OanelU.

—Tais toi ne rallie pas, je t'en prie.
— Soit , mais constate.
— Les goûts diffèrent tellement 1 murmnrs

Germaine , contente au fond. Bit-ce que cel»
te chagrine f ajouta-t elle, anxieuse.

— Qjolt Qa» le bil Italien ne me remarque
put Ah I chéri», ps» le molo» du mond» I pro-
testa Marle-Loulss qui pansa it joyeusement :

— 81 ella tarait combien Je sol» peu dési-
reuse d'attirer l'attention de ce œonstear.' Nsî,
si etle le sarslt !

El elle était sincère, car si «H» ne pouvsii
s'empêcher da convenir du charme trè» réel
qtfeieisrit Paolo lût tou», elle n'aimait psi
le regard qu'il arait «n parlant anx fsmia».
ni sa voix trop basse, trop voilé», ni mainti
détail» Mfln qui échappaient k l'œil Indulgent
de sa cousin».



du nouveau journal apparaissent clairement » Ior g t«rme), dont le chiffre partit en dltpro-
et que l'équivoque du début soit entièrement
dissi ée.

VAur ore nous reproche de oe pas voir
ls poutre qui eit daus notre mil, tandis qu»,
etc Tout ce que nous voyous de plus cuir,
c'ut qu'elle tire une traite aur la crédulité
publique avec ses airs de défenseur de la
unie sociale , taoiis qu'elte n'eit en réalité
qu'un organe de propagande antipat riot ique,
ds négati on relig ieuse et d'oppoiition poli-
tique. Mais U conséquence de tout cela eit
que son action tera nulle tt que l'inuaiie
qu'elle s'efforce d'allumer ne tera qu'un feu
de pkille rapidement éteint.

VAurore termine en disant qu'elle a des
prin cipes Ett I bien, sortez Us tous afin que
sous vous connaissions Intégralement, tel
que vous êtes et que nous sachions bien ce
que vous voulez st «ù vot salit».

Banque populaire subie. — Dimanche, à
10 h., a eu l ien dans la grande salle du
Faucon l'assemblée des sociétaires de l'ar-
rondissement de Fribourg. Il y avait envi
ron 300 personnes. La présidence a été dè-
volce & M. le nr. t . i r e  Bœny.

La la :tnre du procès-verbal -d» l'assem-
blée de l'année dernière a provoqué un vif
débat sur la question de l'emploi d» béatfi-
eas de la Banque populaire suiise.

U. l'avocat Gross a demandé à coati*îtra
In motif * qui ont été al'égu&s, dans l'ai-
¦emblé) des délégués à Berne, à l'encontre
de la demande d'élévation du dividende que
les délégués fribourgeois avaient rrça mis-
sion d» soutenir — à supposer, ajoute M.
Gross , qu'ils se soient acquittés de ce
oandat.

M. l'avocat Bielmann, membre du conseil
d' administration de la Banque pipnliire
suies», lèpond qus la question de l'élévation
du dividende a été agitée au sein de ce con
seil et que la direction générale a été con-
sultée. Celle-ci a déclaré qu'elle tstlmait
prématuré et dangereux, au vu des aléas de
la situation générale et de la disproportion
entre le capital propre de la Banque et Us
capitaux étrangers avec lesquels elle tra-
vaille, d'élever le dividende avant que le
fonds de réserve ait atteint le 20 % '!a ca -
pital socif.l.

La direction générale fsit espérer qu'en
1907 le desideratum relatif au dividende
pourra recevoir satisfsction.

M. le notaire Bœmy donne connaisssnce
des résu 'tats de l'étnle ft laquelle la com-
mission de basque de Friboarg a'eat livrée
i propos de ce postulat, et qui l'ont fait
conclure nègativim nt.

La Binque de bribourg a réduit iea taux
de ses prêts dans une sensible mesure ; tau-
dis qu'aile même a psyô ft la Binque cen-
trale 0, 10 % de plus que l'année précé-
dente ; de sorte que le bénéfice de l'exercice
1905 accuse nu recul de % %, en eompt-
raiion de l'exercice 1904.

Après une vive proteitation de II. le
Dr Comte, qui déclara que les explications
données ne sauraient suppléer & l'omiesion
d'un mandat catégorique, le proies-verbal
eit approuvé.

M. G. ;e_ri li!r, d ire i teur , donue lecture
d'un résnmé du rapport général.

Le b'E<- f i -a  net de i txereice 1905 corres-
pond an 6 , 1JS % du capital pirtuipnt au
divi dende (en 1904, 6,™ %).

Ce capital a'élève ft 32 909,931 fr. 65,
appartenant ft 31,657 sociétaires.

Le fonds de réserve s'élève & 4 millions ;
la rétsrve spéciale ft 1 million 100,000 fr.

Le capital social de la Banque de Fri-
bourg s'élève ft 2 ,010,660 francs , avec
2235 soclétairei .

Les dépôts en eai:se d'épargne, au comp
toir de Fribourg, s'élèvent & 4,638,916 fr.
60 cent.

Le chiffre des dépôts en compte courant
i 2,266.819 fr. 95.

Son portefeuille d'escompte dépasse 4
millions (environ 14 millions d'entrées «t 13
de sorties).

Le chiffre de sis prêts s'élève & 12 mil-
lions 617,000 fr.

En obli g ations ft Ion; terme, la Banque
de Fribonrg détient an cep'fil  de 2 yk mil-
lions.

La bénêfi;e net réalité par la Bauque de
Fribourg s'élève & 169,305 fr . 89.

M. A lbert Muller  lit an tableau — qui
ne figure pu au rapport — du rendement
en % des divers comptoirs.

£tr . »•* Gmôr. 5.6%
Friblr, 7? *»«»« *4
W.n-kîa 7.7 i f ' L  ilZurich 7 i  s. imtsr 4 7
Sileaêléilar fi7 Pomntrajr 4.3
3BHr S

T Winterthoar3 9

Au vu de ces chiffres , ou fait la rifhxlon
que les bênffitea du comptoir d» Frtixurg
servent à compenser le béni the Insofflssnt
réalisé psr d'autres comptoirs et & améliorer
leur divilende.

Il serait d'élémentaire justice qu'avant de
travailler jour les autres, notre comptoir
s'appliquât & favoriser sa clientë'e et ft
alléger les charges i?e ses débiteurs.

M Plancherai demau ia des explications
«u si jet d'une rubrique des comptes (prê:sà

portion avec ce.'u i des autres comptoirs.
M. le Directeur répond qu'il s'agit des

prête hypothécaires, que le «mptoir de
Fribourg ne fait qu'exceptionnellement.

A M. Muller , II. Basay répond que la
commiision de banque a d'-j i revUê lea
taux des piêts, dans lerens d'une rêiuetfoa.

Ou passe ensuite aux élections s ut dtaires.
La série sortante de la commission de bau-
que, composée de MU. F. Glauch, El. 9ou-
gtiu et E. Scheim, est confirmée ft la mtjo-
tllê iia voix.

Ea remplacement de M. kfoosbrugger,
décédé, rassemblée élit II. J. Villi ger.

Eit élu 6"" délégué ft Berne : M. Victor
Nouveau

MU. G Helfer, Alb. M ii 'lcr et D. Plan-
cherel sont confirmés comme réviseurs par
accl imations.

Ordination. —Le prinee Adam Woronfetki ,
qui a pais) plusieurs années ft Fribourg,
comme élève de notre université et y a
obtenu le grade de licencié en théologie
vient d'être ordonné prêtre. L'ordinat ion a
eu lieu dans la cathêirale de Lublia. Le
j«ne prêtre a célébré sa première messe le
13 mars & Varsovie ; M l'abbé S;.user , pro-
fesseur è notre uuivirtité, a rempli les fonc-
tions de piètre assistant.

Pour Ua amitiés de Courrieres. — Nota
apprenons avec ute grande eatiaiaction qae
l'on organisa pour vendredi prochafn, 23 mars ,
ft 8 '/ j  li (immédiatement après le s*rmon
de Si Nicolas) una séance de eorféreneea
avee prr>j-ctions, avec partie musicale, au
h - n ( S i c  dei milhmretues famillis qui sont
atteintes par la catastrophe de Courrieres

D«s p'ofe siurs ^e l'Uaiversité et dis
professeurs du Conservatoire s > sont eeso
cita poor coopérer ft ce ts œuvre de bien-
ftjsiuee. Ou anr on» une lymjhonie de
Beethoven , et deux brèves conf érences avez
projections, l'une de U. le prof. Brunht s et
l'autre de M. le prof de Girard.

Nous pub ierons ultérieurement le pro-
gramme détaillé.

Lt s plac s seront mises tn location , ft
putir de mercredi matin , aox bureau dt
msg'.sio de musique de M. Vondei \v eid , nia
de Laasanne.

Le tronc de la Veuve. — L'Aurore com-
pare Jaurès qui s'tst fendu de 50 francs cn
faveur des victimes de Coarriéres, ft la
Veuve du Temple de Jérusalem qai a donzè
ptu mais généreusement.

Il y a cependant quelques nuances &
relever-

La Veuve était nue femme juive qai ttr-
vait Dieu et désirait contribuer anx dépo-
ses de son cuits. Jsnrèsest nu homme chré-
tien qui ne croit pss en Dieu tt voudrait
supprimer son culte.

La Veuve a mU dans le tronc. -Jaurès
vent vider eaux des églises.

La Veuve a donné de son nécessaire.
James garde son supeifii.

A part cela, lss deux portraits sont effec-
tivement frappant.-; de reisemblance.

Pèlerinage national de la Suisse française à
Lourdes. — Le grand pèlerinage national de
la Suisse française & Lourdes aura lieu cette
année da 25 mai an 1" juin , avec l'itiné-
raire : Genève-Lyon-Cette-Toulouse-  Lour-
des et retour par le même chemin. G'est
l'itinéraire le plus économique et le moins
fati guant puiiqu'en quittant toi foyers le
matin du 25 mai, nous arrivons le Uni?main
soir ft Lourdes. Même rapidité pout ls
retour.

Pas de stationnements inutiles en route,
mais arrêt de 2 l/% h . ft Lyon , an retoar,
pour vi siter Fourvières et d'environ 3 h
& Genève.

Les billets ne partent que des gares indi-
quées ci-dessous. Chaque pèlerin doit
rejoindre & ses frais une de ces gares, par
au billet ordinaire aller et retour, ft moins
quil n'ait avantage de demander le billet
de pèlerinage de la gare précê lente. Depuis
cette année, les billets ne seront plus vala-
bles que ponr le traiu indiqué dans l'horaire
du pèlerinage.

Les personnes disposées ft prenlre part
au pèlerina ge sont priées de s'annoncer au
plus tôt, en tout cas avant le 1" mai et
joindre & leur demanie le prix de leur
place, ear la place n'est usures que par
BOU paiement. Les places demandées après
le 1" mai ne seront p'us accordées que s'il
reste des billets disponibles et même dana
Ce cas, chaque bil'et te ra grevé d'uue sur-
taxe de deux francs.

Les malades ot infirmes désirant être
hosp i t a l i s a s , c'ps' -t diro ent retenus en route
et placés ft l'hôpital de Lourdes, paieront
vingt francs en sus du prix de leur billet.
Dss rédactions seront faites aux malades
pauvres en proportion des offrandes reçues
dans ce but .

Les inscriptions seront reçues par 1a
Librairie catholique, 130, p lace Saint-
Nicolas, à Fribourg, et par le souisigaé.

PRIX DES PliiCBS :
//• cfcme ///• classe

De la Stat. de Fribourg 75fr.60 61fr.30
Cottens 74 fr 85 60fr. 76
Bomont 74 fr.20 50fr.25
Lausanne 71fr.B0 48fr.50

La directeur du péltrinage :
jos. BUCHWALDER

curé ils Cvurtemaiclie

M nique de chambre. — On nom annonce
pour les jeudis 22, 29 mars et 5 avril , trois
séances de sonates.

Ces séanos seront dosnérs aix Char
mettes par le pianiste Ch Delgoofire , avee
la concours du violoniste H Gerber  et da
violoncellitte Th. CenlveZ-

La 1" téance, consacrée aax toutes pour
piano seul (Beethoven, Weber, 8;humann)
aura lieu avec le précieux concours de 11°"
Ch. AUamani, qui chantera des liader de
Wagner, 8;hubert , Brahms et Giitg.

Lt 2* séance sera consacrée ft des sona-
tes pou piano et violon (ITozart, Beethoven,
Grieg), et la 3' ft des sonates pour piano M
violoncelle (Beethoven , Baint-S.ëu, Bu-
binateia).

Un avalll dire mr l'hWotre de la ibuate
préeèlera chaque anditiou.

L'abonnement aux trois alaeees (3 franc»)
¦a prend aa msgailn « su V zlr > , avenue
de la Gare.

VAurore et la Commune. — L'Aurore
reproduit une pièce de vers d'uu nommé
Jaeques Queux, qui a trouvé tout seul le
nom qoi lui convenait. Le poète anarchiste
chante la Commune de Paris dont on fête
ces jours-ci, dans les milieux ad hoc, le
lugubre anniversaire. On y trouve dis vers
comme ceux ci :

. -O Commune , cturs amour* I
Bitntdt poor toujours
Ta rantitr*» pins fort».

Ceat bien un peu, Comme valeur l i t t é -
raire , la poésie des défîtes de caramellea ;
mtis  l'idée exprimée est une révélation. On
aurait dit , il y a seulement 2 ou 3 an», qu'on
journal qui sa dit f ribourgeois publierait une
Ole & la Commune , qua pc-rsonin ne l'aurait
cru. Aujourd'hui , e'eit nn fait accompli.
Mon aeulement ou la chmte, mais on souhaite
son retoar :
C'est bian en vain qu 'on vant nons fSira croire
Q io cous t'avons per due k tout jamais,
No.oa t'attendons »n gardant la Hémolrs
Di Us malheurs coa ae dè tas bienfaits.

Elpliquf2-B0M maintenant comment on
pf r t croire ft la J J JJ c fri: 6 de gens qui so
disent padfistes et qai glorifient un régime
qti restera p»rpètu*lleaent célèbre par la
gairre de wavagei qu'il • déchaîné» t D faee
de l 'ennemi (lins soa preprs ptyg et qai a
accompli dea atrocités qui la voa-nt i toat
jsmais ft la réprobation de tcutts les nations
civili é-:s.

L'Aurore el Smirnoff. — VAurore èSt au
courant de tontes les allées ei venues da
baron. E.ie », parai . - i l , da plaisir ft le sniv.e
pas ft pas ét bientôt noos flairions par croire
qus c'est aile qui a coupé les favoril et qui
a porté lès bagages. En attendant , elle ne
nous a pas encore dit qoi l'avait renseignée
¦ur lea dèuis-on» prises far la Chambre
d'aecuittion.

DERRIERES DEPECHES
La catastrophe de Courrieres

i>«c» / . e \ i i i i -, IS mar/.
La congrès da l'Union fédéra t ive des

syndicats mineurs i tenu dimanche matin
une téance, daos laquelle 18 syndicat»
étaient représentés. L'assemblée a voté
un té légramme de sympathie pour les
famille» des victimes de Courrieres.

A l'issue de la aéaoce, une réunion
publique a en lieu soua les ausp ices de la
Confédération générale du travail, il a
étô donné lecture d'un tèlé jr.m a e  at-
nocçint que ht grè'e de P4»-de Calai*
te généralise. V U ordre du jour conte
nant 1rs revendications des mineurs a
étô TOIô.

i . f U H , 19 mars.
Les travaux préparatoires pour une

nouvelle descente par le puits i. 2, ont
étô repris. Los ingénieurs comptent être
en mesure de descendre lundi pour atta
quer l'incendie et relever les cada»res.
La journée de dimanche a été calme.
Des réunions ont été tenues dans divers
centres.

Pari» , 19 mars.
L'Echo de Paris dit que les proposi-

tions des compagnies minières seront
probablement repoussôes par le Congrès
des miueur* qui doit avoir lien tamedi
prochain. On considère la lituation
comme grave. Le gouvernement fait de
grands efforts pour préparer une entente
entre les compsgoiis et les mineurs.

l.en« , 10 mira.
Le comité de grère de l'Uoion fàdéra-

t ivea  télégraphié au ministre des iravaux
public pour protester contre l'absence de
t e s  délégfiés seul» régulièrement man-
datée par les assemblée» de» gr&tiatea
qui ont eu lieu cea jour- ci cour assister

aux réunions tenues dimanche & Paris.
Le comité a demandé a ôtre entendu par
les représentants de là dotfipagnie

Parla , 19 mari.
Suivent une dépôche d'Algésiras i

VBcho de Paris, on ditcuterait , paratt-il ,
en ce moment, très sérieusement, entre
Londres et Berlin , la question de la ga-
rantie internationale. Le oorps diplomati-
que serait érigé en commission de con-
trôle international , dans le genre de ls
ojmmission de ia dette égyptienne- La
propoaition de ce contrôle aurait été faite
pour l'I talie.

.Londres, 19 mari.
On mande de Tokio au Daily Téle-

graph :
Une dépôshe de Pékin indique que la

situa l ion en Chine s'aggrave, non par
dea mot i f s  d'ordre in térieur , mais par
auite de l'impression produite par le
manque d'unité des puissances euro-
péennes à l'égard du gouvernement chi-
nois.

Londrea, 19 mars.
Plusieurs journaux publient la dépôche

suivante da T .ki u :
La secousse de tremblement de terre

qui s'est produite à K -g i dans  I'I ë For-
mose, a fait 8000 victimes.

Klce, 19 mars.
Le grsoi-duc ConstsntiQ d'Oldenbourg,

né en 1850, est mort.
Varsovie , 19 mars.

Oimsnche, à 10 h. du m a t i n , une foule
armée a envabt la prison de la rue Par-
via, blessait 2 gardiens et en tuant 1. Un
prisonnier a été délivré.

Lodz , 19 mars.
Une foule socialiste a essayé de dis-

perser un meeting électoral à coups de
rerolvers lires par les fenêtres de la t a l l e
où ae tenait le meeting. Les cosaques sont
aesourui et ont tiré sur là foule, tutet
2 personnes et en blessant 9.

•Jtkaterlooalaw, 19 mira.
On a arrêté une bande de voleurs et

d'astsssios qui , vétdi d'uniformes de
fonctionnaires et d ' agents  de police,
avafeut organisé des perquititiona dant
lea maisons et terrnrité les hsbi*»nt».

Rostow inr  le Don, 19 mars
Ua meeting révolutionnaire a été en

travé dans la nuit de samedi à dimanche.
Un détachement de police et de cosaqurt
a été accueilli à coups de f u i i l i .  Le dé-
tachement a riposté. Lea révotulion-
c t u ts ool eu 2 tuéa tl S '¦) ' •::-•_-. -!.i.

Zarich, 19 mars.
Li nuit dernière, des individus ont

f r a c t u r e  le tabarraole de l'égliee italienne
dé là Felsatiasso et ont emporté un cer-
tain L Ombré d'host ies  et d'objets sacrés.

Ou croi t qu'ils aont entrés dans l'église
au moyen J'une fausse clé, ou qu'ili s'y
totit laisié enfermer dimanche eoir.
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1 - Pi. « MC « ERBI _ ' gérant

mai II IIMB—BM—f
Monsieur Joseph Thslmann-Chollet ; Mon-

sieur et Madame Barthélémy Tfaalmanu ét
leurs etftnts ; Monsienr et Madame Pierre
Thtlmaan et Unis  esfasts; Madame et
Moosieùf A'pbonse Dupont-Toaltcaon et
Unri enfants, à Friboure ; Momiear tt

Ma famé Jacques Thalaann-Andrey, » Lan
saune ; Monsieur Chriwop iia Tbalmann . t
ses enfants ; Madame reuve Marie Collaud-
Tbalraann; Minsieuret Maiame Tùalmanc-
Butsard et leurs eufants ; Madame veuve
Marie Jongo Tualmaun , à Fribourg ; hs
familles Chollet, à Àgy et Prtz ; ta famille
Rouit r Chollet, & Lovens ; la famil le  Bnf-
fitoz Choilat , à Charmey, ont la douleur
de vous f aire paît ds la perte cruelle qn'Ul
viennent d'éprouver en la personne de

Madame Louise THALMANN-CHOLLET
leur épaiiee , be.la-œèrt , balle-sœur, tante,
coMioe, décodée le 17 marr, b l'âge de
77 aar, aprôi une courte maladie, munis
des ss:ours de la Religion.

L'enterremtnt aura lieu mardi, 20 mars,
& 8 yL heures.

Départ de la maiion mortuaire : S:hcea-
berg.

Office en l'église 8aint-Nisolas, & 8 y% h.
Ctt avii tient lieu de lettre de .'«ire-part.

. H. I. I».

f
Morsi»ur Joseph Chwnè-e ct ees eiifdhts

t La Tosr ; MoEsieur et Madame Louis
Corboz à La Tour ; Monsieur et Madame
U-ilï "ii i , professeur , tt l tu<B enftnts 1
La Toar ; Madame et Monsieur Currat, iaïli-
tntear , et leurs enfints à Corbières ; Mon-
iteur et Madame JoleB Cotbtz, iaitiiuUur,
et leurs etltots t Bios: Hontienr H U&iams
Olivier Corboz , aubergist», & Marseus ; Mes-
demoiselles 8ér«phiae et Louise Corboz k
La Tour ; Malama veuve Charrière et sa
famille & L a T - u r ;  les familles Morand à
La Tour, E^sgoy et Genève, et Caille à
La T >ar oat la douleur de faire part à leura
pàrtois, amis, et ëônnàlsràsëii de la perte
douiourtute qu'ils ti^ucent île faire tn la
peraonse de

Madame Marie CHARRIERE
née Corboz

leur chêrB épîuie, mè.-e , ft.!e , i œar. belle-
i œar, tante, btl'e fi le, Dï#C > et coa&ine,
dècédée daas sa 38°" tiu.ee, apièi une courte
et cruelle malad i", musii de tous l« s seco urs
de la re;njon.

Les funérailles àuro&t lieu mercredi
21 mars, 9 heures du matin, éla Tour dt-
Trême.

Le présent avis tient lieu de lettre £e
faire part.

R. I. E».

Mademoiselle Marie Wahl. à Fribourg,
très touchée des marqoes de vive sympathie
qae loi ont témo:gt_éa3 ses amis et connais-
sances, rem ercie bien sin c èremen t toutes les
personnes qai ont assisté à l'esssvelissement
dé son cher oncle

Monsieur Victor WAHL-COSANDEY

"Ma fillette ayant eu à
souffrir d\tne grave enf-

lure des glandes du cou,
nous lui administrâmes
l'Emulsion Scott et, bien-
tôt, l'enflure disparut ;
l'enfant jouit depuis d'une
santé parfaite", -
H. Juchler, Wassereassê, 41, i St-Gall8 Novembre 1904.

L'Emulsion Scott, à l'huile
de foie éc morue et »ux hypoFÎiosphitrf Ac
cliaux et di soude, est uunufacturle selon lc
véritable et unique ptccidl SCOTT. Exîge:

f

toujou» l'Emulsion avec la
marque : ** le P£ci_cur ", marque
<U fnociil Scott 1 L'Emulsion
Scott est vendue dans toutes les
tonnes r '¦¦:¦-:¦;¦'--¦ ¦ 'ù.'..:. -.:.. ¦.¦-.
envoyé franco contre 50 cenl.
de timbres-poste adressés, en
mentionnant ce tournai, i

TLrgSfc, SCOTT & BOWNE, Ltd.,
S*2*- Œiasso (Tessin).

Prix 2 Fr. 50 et 5 Fr. lr Baron.

Le Rhumatisme
est combattu pw l'empUtre Hocco, remède
infaillible. 1 ir. 25 dans les pharmacies. 73

Soieries, Foulard», Broderies |
«ur robe - et b'oases, en batiste, «oie, etc. |

Catalogues et échautillocs fraoco {;
XTzxloxi des lAbricu..-;-. da Soierlos I 1

Adoll Grieder & Cu, Zurich. H

Grand Hôtel des Bains des Colombettes
Nos lecteors sonl rendus attent i f s  à l'annonce

pirals<ant dans oatre prèsetit numéro aa snjet
de l' - .'- n i i . - i o n  d' .ic :o'-e de l'élablissement des Co-
lombette»; -



u Soierie Suisse meffieuW
Demandez los échantillons de nos Soieries Nou-

veautés de printemps et d'été pour robes et blouses :
Habatai, Pompadour, Cblué. Rajé. Votle,
Shnutuujc, firuderlcst de Saint-Gall, Mous-
seline lîo cm. de lsrge, k partir de 1 fr. 15 le mètre ,
en noir , bianc, uni ot fantaisie.

Noos vendons directement aax particulier*
nos soies garanties saUies et lts envoyons à domldl-i
franco do port.

L 

Schweizer & Cie, Lucerne K74 ! j
Exportation de Soieries 695 . I

MWMMWPPPM

Â vendre, maison de bon -rapport
6000 fr., 15.C00 fr., 25,000 fr., 3?,000 fr., C0,0<0 fr., 5î.,o:0 fr.,
65.000 fr.

Conditions av^ntogennes.
S'adreiser t,oh. Winkler Kan_.axer ,a.rcA.-entrep.. &vtnae

Toar H^nrl. , H1017F 974

GRAND DEPOT DE

I fers de construction LJ
8, 10, 12, 15, 18, 20, 22, 25, 28, 30 cm., jusqu 'à

12 m. de longueur.
Tuyaux en fer étiré, pour conduites d'eau.
Outils et fournitures pour entrepreneurs.
Grillages galvanisés.
Ronces artificielles. , H991F sis 4-si

E. WASSMER, Fiïbcurg
A VENDRE

une jolie maUon dan» une
localité très imoor' ante de la
Gmyère, aveo 3 tppartemems
et on magasin de coufectlors.

Adresser les ottceafloiis chiff fes
H1028F k l'agence de publicité
Baasenstein et Yogler, Pribourg.

â imm
à l ' i i on - I  Zsohrtngea, pour
le 25 ju i l l e t ,  ou plus tût

un logement
bien expoté a i t oleil, tompie
nai-.iô cna i-bi-es et odpflnd«ncea.

Adresser lea offres sous cbifïfes
HTSâf , a, k*»g«i>ce de pnbueité
Baasenstein et Vogler. Fribourg.

UNE JEUNE FILLE
qui sali très bien c-.udre et rac-
commoder, cherche dus journées
comme lingère.

S'adresser an Bureau d t  la
Protection de la jeune f i l l e .
ruo  Ou Morat. H1283F 1158

ON DEMANDE
an ouvrier t a i l l e u r , sarlanl
de l'apprentissage. Occasion de
se perfectionter et en a «' .ne
temps d'apprendre la langue al-
lemande.

Adresser les oiïre3 sous chiffres
EUSlLz i l'agence de publicité
Haasenstein et Vogler , Lacerne.

Dans un ménage soigné,
on demande uce

bonne cuisinière
expérimentée. Bons gages.

Adresser iea offre» s. HIK93F ,
à l'agence ds publicité Hasstn-
sta/n * VoJl t f , Frlbouri. 1165

A L0UEB
si Marly

on appartement non meublé
de 4 chambres et cuisine, au
1" étage, chambro de biune ,
serre-meublef , cave et bocher.
Lumière électrique. Entrée â vo
lontô-

S'adresser k M"» Virginie
Sallin, â Marly. U83

OH CHERCHE
k louer, pour lo I" ou lo 15 avril
prochain , pour la saison (6 mois),
une H1292F Illi

maison de campagne
d'au moins -6 çhatnhr«a.at;ccjar-
din,  Mtin'o près de la ville di
Pribourg.

UN JEUNE HOMME
robre, ayant servi dans hounes
maison», muni de bonnes réfé-
rences, cherche place pouv
service Intérieur analogue ou
communauté,. .

S'adresser sous chiffres B13Ô1F
4 Baasenstein et Vog ler, Fri-
bourg. '1178

A LOUER
dès le iv avril , chambre-nian
tarde bien ensoleUlée. ¦ , ¦¦ ¦

S'adresser matson K° 3BO
i GrauaCey. HiiJOïP il73

pour le Xâ juillet

un appartement
de 4 chambras (dout 2 maosar
dies) . cuisine et chambra de
b«ins. au 8a « étage de la Villa
des Glycines

S'»dns et , au buresu Fin-
cher I t e j O i - l l i ! , Boulevard
de Pérolles H<21lF 1110

ISISHS S&S&M5
i7 t 18 aus , muni  de banne* ré-
férences eat demandé de suite
pou - . n -p . i - r  et cour-es, couché
et • oonl Indiquer pret'n'iofl» .

Adresser lo:i offres a l'avoue,
de publicité Saasenftein si Vo-
¦jttr. Pribourg, tous H1138?

On demande tout de suite

UN JEUNE HOMME
p.ur toul faire, ainsi qu'une

sommelière
iSO fc .çat: mois.

Adresser 1*» offres, sous chif-
fres H1240? a l'agence de pi-
tlicité Baasenstein et Vogler ,
Fribourg. U32

ON DEMANDE
UN JEUNE HOMME
robuste , trav.«iUeuretl<lelllgent,
comme magasinier. Entrée de
suile.  — i-'adresser à la fabri-
que de pâles Buchs, s Vé-
rolles. H1S90F 1157

I L0ÏÏEB
bel appartement
neuf, près d» Frlbaurg et d'ane
station de chemin le fer , très
b.on situé, pour la saison ou à
L'année. 860

Adresser les offres sous chiffres
H891F i l'agence de publicité
Baasenstein et Vogler , Pribourg.

VJo mfcnsge de tonte moralité
cherche place de

<3 o iicierge
ou garde de propriété ; le mari
pourrait au nesoin soigner et
conduire les chevaux. 1173

Adrts.er les offreasous chiffres
H1294F, t 1 agence de publicité
Eaasenstein et Vogler, Pnbourg.

ON CHERCHE
UDCcuislniere etnne bonnr.

Références exigées. 1176
Adresser les offres sons H1298F

• l'agence de publicité Baasen-
Ytein et Yoglsr, Pribourg.

ane Jeune fllle honnête et
activa pour ai 1er aux travaux du
ménage. H12911F 1177

S'adresser BU Cefé du ili .li ,
rue de Romont, Fribonrg.

On cherché ponr le l«r avril ,
chez un médecin , i la campagee

nn jenne homme
robusto, pour soigner un cheval
et faire quelque* travanx de j-ir-
dlu Occasion d'apprendre l'alle-
mand. Gage s^lon entente

S'&iresver i M. le îi! Bran-
ner. Semsacb. 1182

Meflez-vous des Imitations,
Refusez les Contrefaçons,

Exigez toujours les Véritables

H-HOT1!! 1 ECt If Al ïlArfiâ& 1 1LLË9 WJ8UJJ4
eu boites scellées do la fomde de garantie
SEULES elles «ont antiseptiques et volatiles
et c'est VUNIQUE remède capable de préserver

ou de guérir infailliblement des

Maux ûe Gorge, Enrouements, Rhumes,Bronchites, Grippes , inf luenza,Asthme,Emphysème, Pneumonie, etc.
i Exigez les Véritables

PASTILLES VALDA
M iolUJ do 1.50 cor lant lc mil VÀZdJA

_ cl l'adruM du Mut faliricanl ,
k B. Canonnc, pli«i>\ 49, rue Kéaumur, rain -.j t
^h Dane toutea les Pharmacies. j Ê
HnTk Vente «n Cns pour la Suisse : ^_W*&

W__\\_i___
W

__. l'-tMmau» r.jrauil j ^__\\

U Hôtel ies Barns les Contes
L'Hôtel-cbalet et Bains des Colombettes est un établissement de vieille

réputation , très fré quenté par les amateurs de belle nature.: Mais son installation
est antique et peu confortable et depuis longtemps déjà, les omis de ce beau
site désirent sa transformation.

Un comité de quelques citoyens voulant conserver à la Gruyère, en la
modernisant , cette tranquille et verte villégiature se sont assuré, par promesse
do vente, l'ackat dc la propriété entière avec terrain , bains, source d'eau, droit
d'auberge, etc., et ont étudié la construction, à côté des bâtiments actuels qui
seraient restaurés, d'un hôtel de 120 lits environ, de construction simple, en
liarmonie avec la nature — mais pourvu de tout le confort moderne."

Le programme financier , étudié de très près et sur la base d'offres à forfait ,
permet de réaliser l'achat et la reconstitution complète de cet établissement
moyennant une dépense de 45O.O0O fr. comportant un capital-actions de
150,000 fr. divisé en 300 actions de SOO fr. chacune.

Les initiateurs ont en vue une exploitation continue avec traitements curatifs,
bains et sport d'hiver. Les recettes prévues, calculées au plus bas,assurent, dès
l'origine, un rendement raisonnable des actions et un amortissement normal.

Les dits initiateurs comptent sur l'appui dc leurs concitoyens dans l'accom-
plissement de cette triche à la fois patriotique et économique intéressant
particulièrement la Gruyère et plus généralement le canton de Fribourg.

Les agents chargés de recevoir les souscriptions fourniront tous les ren-
seignements que les souscripteurs pourraient encore désirer.

CONDITIONS DE SOUSCRIPTION
La souscription des actions aura, lieu auprès de la ISunqiie d© l'Etat

de Fribourg et de ses Agences : "
du 20 au 26 mars

aux conditions suivantes :
L'émission a lieu au pair.
La libération des titres se fera de la manière suivante : .
o) Cent francs soit un cinquième immédiatement après la clôture de la

souscription ;
b) Le solde au fur et a mesure des besoins de la Société sur les appels du

conseil d'administration annoncés deux mois à l'avance au moins.
Si les demandes dépassent le nombre des titres h émettre , les souscriptions

seront soumises à une réduction proportionnelle.
Vevey, le 13 mars 190G. ' ' Hie»2F" 1169551

CHOLUËT & GKbliÉRON.

Mois de Saint Joseph
Elévations à saint Joseph , pour tous les jours du mois de mars, par Aug.

Largeot . . . Fr. 3 —
Mois de saint Joseph, à l'usage des âmes pieuses, des communautés et des

paroûses, par l'abbô A. Bounes > 2 —
Mois historique et pratique de saint Joseph , par l'abb6 Provost > 1 00
Le Glorieux saint Joseph, par le H. P. Siintraio , relié » 1 60
L'Artisan de Nazareth, ou Mois de saint Joseph, dea personnes vivants dans le

monde, par l'abbé Salesse . ' > 'f 1 25
Dévotions à sainl Joseph, par le P. Patrienani . . ; . ' ' '» ' l ï ¦—

!L e  

Mots de saint Joseph en exemples, par le chanoine J.-M. A. . . . .. » — 80
Guirlande â saint Joseph , par J.-M. A.. . » -r- 80
Prérogatives du glorieux saint Joseph, par le R. P. Turian Lo Febre, S. J. . » — BC
Mois de saint Joseph, patron de l'Eglise, par M , Mermier . ;. . . . .  » —30
Petit mois de saint Joseph , illustré . . . . .  . . - > " • — iE
Saint Joseph protecteur de l'Eglise universelle . . , . . .  ._ . ... . . • » —10
Saint Joseph de la Délivrance . . , . . V . . . . . .  . -,. . . . . - ¦» —10
Mois de saint Joseph, par A.-L. Maison . • \ . . -. > —10
Mois de saint Joseph, en exemples . . . ';. > — 10
Mois de saint Joseph ; . . . / .' . . '.- . . » — 10

En vente i la Librairie catholique et i l'Imprimerie Saint-Paul , Fribonrg
tawwA/uwwuwwMwwwwftAAnnnnnniwn̂

A Avanta ges e
L / ' H Kat of"'*» grtee 4 nie» nctuiU en ont te 1"! SM
^^F _______% ««coi-oto tli -uiuc mince la vente  «« mo* chauJ- K3

^̂ BŜ r par ejeiuylo : Ne*. *'",,Hh
Bovllert farts f our  oiierters, Icrrên, Ire qualM <° ;«8 I-SO^H
Seuil™ d la«r pour ndilom, croclicU. . MB W

lerrOs , HOIU M «>l« »¦«>» "Soiilirr, ,l« illmanrhc U tarer yrnir vita,leurs, BQ ci
avte l»«ts, enlUe« cl •SU-ssul» . . «H« 8.— ¦¦ g

Sovlin-s 7»m- <l«»"-», lerrù» , aollilea . . K .iS 8.— wmt *"
Souliers île tllmuttchc û ttieer pcm1 dames, [ H C/

ftïtc Iwul». wtMm tt -Misant» . ï&li» ;.— WB S}Ilotllnr, ,le _4l»iit*irl,c pam- tînmes, A , !. ¦', ,  ; -.„-¦ ..- NB H
«olldc» ct <l.'g»ntea «614» 7.60 H —

.«oi. l/.rl _ ,Mr varions cl filleUei, loMJcS , .  JO'rj l.f»BJ -°
Souliers ptar gnrçens et jllletles, aolWea . »0|»S <.tOBB

Grand choix do cliatusurcs en tout genres . | I
D'Iiinoullirgl'le^ let tre * (ln rcmen-lemcnl, constatant la sntl*-H|

faction do ma clleuliila et lnotrnant »io toute» les contrées do B̂
la Suisse ct (lol'EIrauser, aonl A I» itljpocltinn do lout le monde. ¦¦

î Mon premier pçlnçjpfl n^t di- 'no (mint  tenir  deni.irehaiidlaoa BM
do flMÏÏtU in ler iMir / '  ipi 'oi) «'lire _\ _ M I I K  n r f¦¦!»¦- 'les iléwlgnatlong ^m

III.II pa.. )....- )" lollillie. — l larant l i ' l""ir chaiiuc 1-tilro . — M

l l l n - t u l i ' i n . 'rrullf cl fnineo. j

Rod. Hirt , Lenzbourg. 1 1
U plui andenno et U plus grande maiion d'expédiUoii i | j

de chautiuret de la Suiisa. BB

A VENDRE
l 1 A Friboarg. plasiears villiix, sises au Boulevard dt

Pérolles et au Gambach ;
X» A. Friboarg. diverses mmlsons de rapport .?,' Dan H la Klniflne, plasiears domslue* de ZO, 00 et

OO posent avec bâtiments en bon élat.
S'a-trester & l'aaenca générale d'assoranees Corbond et Fasel,

rue du Tilleul , N- 153, à Fri' ourg. H618F 650

Etablissement hydrothérap ique
INTERLAKEN

Cures di printimps subalp ines. Ouvert lou to  l'année  Qrand parc
onbngé, dans .• i t ' .ati >n m8g"ifiijue. Chi n-.hre» con fo r t a  biea. Pétition
depuia 7 fr. Indications: Fatigue, affaiblissement, recO'vales-
cence. Cures dUtétoohyeiqaes pout afie&uoaa cardiagues roaciiloi-
res, rénales , digestives , nerveuses et constitutionnelles (rhatna-
tisn.es , anémies , etc.) Prospectus  franco.

(Dépm 'aace : Sanatorium, D 'Bélier.) H1786Y 1168

FRIBOURG. - GRAND-THÉÂTRE.
B'treaax > 8 h  lli.lo. u t 8 >/i h.

MONCHARMONT , Imprésario .
Meroredl 21 mars 1906

Tournée da Théâtre du Gymnase de Paris
Directeur : M. Alpbonte FRANCK.

L.A RAFALE
l' .ia ea trois actes, de M. H. BERNSTEIN.

.Le plus qrand  succès du Théâtre du Gymnase
Le spectacle commencera par

DÉLICATESSE
Comédie en nn acte, da M. AWBRB.

Voir les prix des places sur les grandes of  fiches.

Jiu-Jitsu
L u n d i  Z 6 mar* prochain, BI. Cfaerp lUod, champion du

monde da lutte, donnera son 3« coars de latte j « p o n n l s o
(4la J I I ND ), dans la grande salle de l'auberge des Grand'-
l'IaeeN.

Ponr renseignements et inscriptions , s'adresier ch»z M. Chrls-
l«w, HU Calé du lUIdi . ou chez M. Cochard, agent commer-
cial. Place de l'Bàiel de- Ville. H13007 1174

CONCOUR S DB TR A V AUX
Le comité de direction du Convict Saléiianuui, i Fribonrg, met au

concours les travaux de ferblanterie , plombsrie, couver ture , m<-
nuUorie , fermentes, vitrerie, serrurerie, gypserie et peinture, pour
la construction du nouveau Convict au Ôambach. .

Preudre connaissance des p '-ans, cahier des charges, oondilioui
spéi-.ialss et avant- métré' d»s différents travaux an bureau ia
MM. BroUletet Walfflell , architectea, flotileoard de Pérolles,
Friboure  (t cOté d«s Charmettes) du 19 an 31 mar* prochain , le
matin, de 9 h. & mi ti exclusivement.

Lea soumissions seront envoyées par Doste, eous pli cacheté , jus-
qu'au Z avril, 1 6 h. du soir, a Mgr Kracker, direcUar, Place
Notre-Dame, à Pribourg, et porteront la mention < Soumission ,
Salétlannm, Fribourg. H12I9F 1175

R. P. Van TricM, s i

Causeries
!. l/enfant;du pativ-e. 2. L'illusion". 3. Li-

berté. 4. L'ouvrière. 5. La devoir.  8. li
plilsir. 7. Les mires.

Prix : S fr. 50
Eo fente 4 l'Iaprimerie-Libriirie calbolf qne

PSIBQDRa



Jango , E«B Ovarnaj , Vlttorlne , venve i beaucoup nne ciarté saisissante qu'Illustrera * Il bat faire connaître la vie Intime de l'ou-d'Etlenne, néoagère, de Fribourg, 62 ani. I l 'histoire sl émouvante de* rapporte entre les I vrier t. M. Brémond aurait pu écrire cet
Dicorvet , Hermann, flls de Jsan et de Philo- | deux puluances de notre patrie , depuis la I lignes à la première paga de ton livre. Elles

mène, née Tornare , de Montiiier, 3 «ni. I baptême d* la nation française jusqu'à eon 1 disent exactement ce qa'il a vonln faire. U
5. Bœriswyl, N. N., mort-né saaicullc , il!»

de Philippe et d'Anna, née Spicher, de Fribonrg.
KnMi, Ernest , au de Jean et de Rose, née

Carrsl, de Bcoilngen , cordonnier à Marly,
18 ao*.

S. Wldmer , Marguerite, fllle de Walther et
d'Ida, née Botter , de Brlttnan (Argovie). l nn .

Vlionl. Ul t lmo , flls de Bplrltto et de Marie,
née Stock, de Splna&esco tf talle), X an.

8. Ou«j,  Jean, époux de Joséphine, née
Qumy, fromager, d'Ecavillens, 72 ans.

ÉTAT CIVIL
de la ville de Fribourg

î»ia.r«
N àtssxttcxa

1. Koll y, Emile, (lie de Josepb, employé, de
Courtaman, et de Théïkse, née Fasel.

g. Wtober , Loule, flla d'Adolphe, menuis ier ,
it Fribonrg, et de Marte, née Zum wald.

Uutbemann, Y»onne, fllle de Pierre, magon,
de Tavel, et de Louise , née Wolllemln.

Angel oz.  Joséphine, fllle de Vincent, journa-
lier, de Fribourg, et d 'El isabeth , née Sjhnec-
wiy-

paiiaplan , Yronne, fllle d'Auréllen , domes-
tique, de Hanteville, et d'Eugéote, née Msjeux.

poulln , Edouard , flls d'Albert, de Qenère, et
d'Allée, née Cuénod.

¦j. Widder, Léon, flls de Nlcola*, manœuvre,
de flutn , et de Margueri te , née Duflog.

Bertschy, Yvette, fille de William, conduc-
teur aux C. F. F . de Friboarg, Guin et Tavel,
e t de Jeanne, née Genond.

Thalmann , Jules , fils de Laurent, ouvrier de
fabr ique , de Friboarg et Salnt-ûa», et d'Anna,
pée Andrey.

Stempfel, Jsan , flls d'Alphonse, potier , de
u-uu iar ted , et do Thérôie, née Bagget.

Boarqul, Jeanne, fllle de Pierre, contrôleur
aux 0. F. F., de M u r i s t , et de Pauline, née
Grotf-

DÉCÈS

1. Monney, Chsrlss, fila de Marcel , de Cour-
ulllèn», reeevear d'Etat , 53 ans.

3. Bo*»y, Aloy», f i s  de François et di
Vdrd nn  n<S-Rro-t«rd . e'A«rv-»nr linmn 2 «os

BIBLIOGRAPHIES

t.-A, Gaffrc *tÂ.-C. Desjardins, la DIVORCE DK
LA U KPUBLIQU ï n u i t, EOLISB. Da Clovis à
M. Loubet .  DAnastase H à Pie X. Un vol.
In 12 Prix : 8 fr. 60. P. Téqal, llb -éditeur,
29, rue de Tournon, Parls-Vi*., et it Fribourg,
et à la librairie c a t h o l i q u e .
Paiml la llttératurerelatlvementconsldérable

qae nous a vala la loi de séparation récemment
promul guée , les études historiques que vien-
nent de publier sous ce titre MM. OsfTre et Dss-
jardina méritent à plas d'an titre d'attirer et
de fixer l'attention du pabilc eatholiqne.

Données naguère sous farste de conférences
qut ont obtenu le plu* vif succès , elles n 'ont
rien perda de leur actual i té  et plus que jamais,
à l'heure où >a Franc Maçonnerie vient de dé
créter le divorce violent de l'Eglise et de l'Etat ,
elles gardent toute leur opportunité.

L« l«itor» de en o*«»« »n »£f«t »•*• po* r

ORNEM ENTS D'ÉGLISES
Chasubles, Chapes , Dalmat iques , Etoles

depnis les pins simples aux plu riches
Bctiarpes, bourses, signets de Missels, etc., etc.

DAIS & BANNIÈRES. LINGERIE D 'ÉGLISE ,
Toutes les fournitures eo tissus, galons, appliques, etc.,

seront vendues aux pri de fabrique.
ORFÈVBEIUK BT BRONZES . PRIX TRÈS AVABTAOBDX.

Se «commande, H88SF 815
C, Biu«»baunii'r, tailleur. Boulevard de Pérolles.

La Banquo u Hat k «g
SUISSE

reçoit des dépôts d'espè-
ces contre obl i gations
souscrites par elle à 3 ans
de terme, au taux de 3 %%
garanties. H4751F SW- I -B

La Banque de l'Etat exé-
cute tous ordres de bourse
pour compte de tiers et
fait toutes opérations or-
dinaires de banque aux
meilleures conditions.

LA DIRECTION.

HïiMIMl

L'Atelier pour la construction de machines

GERBER & SMWALLER, BEffl
se permet d'annonser qu'il a repris, dès le |e» mars 1906, la auccse
sion dt la maison fondée en 1869

Ae Friedli, ingénieur, Berne
et qu'il s'i l ï i rcera  de faire honneur A la bonne renommée de son
prédécesseur.

Noua i . ox3  recommandons vivement pour la f o u r n i t u r e  de ros
spécialités :

Machines ds  premier ordre pour le travail du bois;
Transmissions de construction spéciale pour tousles emplois ;
l'-onsiructioa el réparation do maobiurs lourdes de tout genre;
Tabiurets tournants pour bureaux et usines ;
Fortes presses à copier H10S7P 1035

Buriaux et ateliers ¦¦HolH ge 'na t rmf ine .Z t -  Téléphone N° 1791.
¦ (depuis l'hôpital ae l'Ile, descendre 4 goucht)

Tout le monde aime
le véritable

Cacao à l'Avoine
Marque Cheval Blanc

comme Déjeuner par excellence

A L6B1&
Pour cause de santé, on offre ft louer i dea conditions très avan-

tageuses, un

atelier de menuiserie, ébénisterie
installé avec la force électrique et toutes les machine» de derniei
perfectionnement aveo lss dépendances nécessaire Outillage si
on le dé»lre. Bel «mpls-cement et situation SLvantsgeasa au bord
J B*e route et a proximité d'nne ville et de trois stations de chemin
. . ." Ancienne clientèle et ouvrage assuré. Entrée a volonté.
badroaier ions chiffres H352F, i l'agencé de publicité ÏÏOasen*"¦'¦in ct Vogler , Fribourf.

^ ^ ^ ,.... .**l.

mtatnwmi IMÏH.1 mmm k ™
DB BJt i§fc j32Rrecte>ncnlels ïn t  à p a r t i r d u 2 2  Kvr l e r  iOOT ,

__ i l  douleur par la pommade pour k Frsraex, district de la Broya,
rUberCUIOSe I les cors de F. Moue*. Succès canton de Fribourg, de la eon-
,. , • i l  garanti depuis des années. Ui- tenanee de 136 poses de terrain
v jOquelUCne ¦ dailles de plusieurs Expositions cultivable. -
-, _ . n hvniiii 'iv.es- Prix : »«> ceut. S'adresser i l'AdministrationScrofule
Influenza

seront toujours adoucis et
beaucoup ont été oomplé-
t meut gaéils pat la

Histosan
»' FEHBLIN

à Schaffhouse

Histosan
excite l'appétit , soulage et
fortifia l'organisme eam
sue anonn antre re-
mède. 800

Kn déf ij* dsns les phar-
macies : seulement vérita-
ble en flacons origioaux , &
4 fr. on directement cbez le
B* FUlIBIsIX

à Schaffhouse , L3.

A VENDRE
pour cause de santé

hôtel moderne
bien situé , station climatèrique ;
mslion cennue, clientèle f*He ,
comprenant 28 chambres, salon,
salle à manger, nn chalet et dé-
pendances, jardin, eaa, électri
cité, téléphone. Prix & débutre
110,000 fr. environ. — S'adres. par
écrit sous chiffres C137E a.m.s.
Poste ristante , rae d'Italie,
Genève. Hcl0997X s-9

In H ¦ ¦ 1

WETLI ts * * * *
* * » TKACHSLBB
AMEUBLEMENTS
1 rue des G emllshommes 1
===== BERNE ==_==:
Trousseaux complets ,
fantaisies • tapisserie ,
décors et portières «
boiseries riches * * «
. Demandez nous es-
quisses ct devis . ¦>

Dr L GIUELU
MOUBET

absent
pour service militaire
Surdité, sordinmtité
Troubles de la parole

Bégaiement, mutisme, apho-
nie , nasonnement, défauts de
prononciation, elc. Traito-
ment spécial & la Clinique
du D' K. Wyss, ponr mala-
dies des oreilles, du n'z et d« la
gorifc. 86, nw de Cnndolle,
Genève. Coiuult. de 10 ^ 

11 ei
c l e2à3h .  H12858X SG

apostasie officiel le , officiellement ratifiée par
la signature de M. Loubet.

Bn opposant le témoignage des laits, — sans
•e préoccuper auquel dea deux lntérestés II
pourrait sertir, — aax «revus voulues on
Inconscientes da rapport ta M. Briand, aax
thèses busses et aux calomnies d'écrivains
uns scropule et sans padeur , les aatears ss
¦ont gardés de lalre ceavre apologétique; mais
ap:ûi avoir parcouru  cet onvrage tout entier
entrepris à la lumière de l'histoire, toat lec-
teur Impartial en arrivera nécessairement à
cette conclusion qae : I O U I  ses apparences da
libéralisme trompear, eette loi d'officielle spos
Usle est la consé quence logique des efforts
persévérants des sectaires qa> > depnis na siècle,
ont entrepris de 4éehristl«nUsr la France et la
reposas, cynique st violente de la Mio,onnerie,
l 'Eglise de Satan, à tons les gistes de dévoue-
ment et da saint accomplis sa cours des figea
par l'Eg lise du Christ ponr la défensa da droit
et de la venté contre la force et l' erreur et
pour la prospéri té  st la gloire da la Frasée, aa
fllle aînés. 

lÎBVfMJiM. — £*sa» de biographie psycholog ique ,
par Henri Brémond. 1 vol. grand in-16 de
x 488 pages. Prix : 3 tt. 50, franco 4 tt. —
Librairie Bloud et C>«, rae Madame, Pa-
ris (VI«).
Rendant compte da premier volume de la

Pensée chrétienne consacré i Newaan, an théo-
logien éminent, M. Balnvsl, disait qaa, < lors-
qu'il a'»eit d« tJew«an. poor eotenâre l'oeuvre.

G. L. *PD,drog., Friboarg.

D* H. G&HGUILLET
den t i s t e -amér ica in

i'.; '. -.z i  in h:: ' lu itCuinlt li Pi;!: '.'. '; ': '.:

sn cces. de M. Ch. B reille t, mii-deaL

A PATERNE
Con'«U allons tous lesjendi »,

de H û IS h. et de U ù 4 it.
Maison Comte-Rapin

vis-à-vis du Café du Pont

filature lit kmi
BT L.ÏIV

Tissage à façon. Blanchissage.
Denrées coloniales.  liqueurs

Colons, fa/nee.—TÉ^ÉPdONE

Dép0t:H ' GiMla«^S8«
Salaôe au museau ûe bœuf

BRINER
produit dei plu fins ds ce genre

Paquets posi aux. 12 boites 5.40
> t ?4 > 10 —

PetittoBiiKra.p»rpost»&k(?. 4.75
Harengs Bismark, et» bu-

tes, a 411 tr«s 450
Rollmops de Bile, en boi-

tes, i 4 litres 4.50
Rabais pour let revendeurs.

H. SomraerlialdWi Bâle,
(suce de Briter et C'<).

LB VÉRITABLE
Elixir tonique pour les nerfs

du D' Lteber, professeur
est sans rival Jusqu 'à prisent ~K*

\ ,-WSl ag-l Guérison com
£ ¦̂ ^7̂  plète et iûre ds
55 ¦ M toutes lfs msla-
BB K dies n e r v e u s e » ,
~H BT même les plus opi-
-» H BI niâtres. guérison

*-HB_JH3 as»Qrte ûû B fetalj
__\\\_____\__i______. de faiblesse , dou-

iH /, > . ¦ leurs d'estomac,
«¦HFÀHI àa la tête et du
&___SPrSÊ dos, pal pitations ,
iBsKAXS migraines, digeî
3Kf0_t^ tion difficile, elc

Détails plus précis dans le livre
Ratgeber, que l'on pent se
procurer gratis dana chaque
pharmacie et aa Dfpôt général.
Se trouve en flacons da V» 1.4 f r ,
Vt l . O fr. 25, '/i 1 * * fr- Z5.

Leagouttets de St-ilstcob,
remèle efficace et recommandé
par lea médecins pour le8 mala-
dies de l'estomac. — Prix du
flacon : 1 lr. 25 et 2 fr 60.

Dépôt génél-M i
Pharmacie HARTHAîiK , Stecklars
Depuis : Fribourg : Pharmacie

Lapp; Châtel-Saint-Denis : Phar-
m.' i r i , .  Jambe. 87 49

/ &zœ/?z$fâf t
Comme médicament stneoi ap-
précié ot ordonné dop. longtemps
parles meilleurs Doctenrs
pour combattre énerpi.|',]fment

Rhume; . Toux. Asttiaio,
Bronchite chronique

^» COQUELUCUE «*-Catarittu da tous genres
-MALADIES DE POITRINE
FHT5EIE. VHEUtiOHOE.

Au GOUDRON de N0RVË0E PUR
de provenance directs

IMS «.ffleace à l'citérlcur cmln
lesMaladlesdeUPeau .Boutons,
Dartres, Varices. Orcanes M»i*eli.
Latlac, tr. t.SU-ReroO.P^.S.
Se troure dans les pliarniacios.
S'sst garsnU ta- flo"tn (ucora peftint

«w la CJDMIle «1 riU9Ntli l« "C™
Edra. BURNAND . I.aueonne.
SMihltet ObUo» , tv- I.»- raialHJ

s'est proposé, en effet , de pénétrer, aussi avant
Uae possible, dans la vis Intime de Newman.
Avso aae enrloslté qae q u e l q u e s - u n s  trouve-
ront peat-étre exceasiva, l'aatear ressusci te ,
en ane série âa chapitres, l'histoire sp i r i tue l le ,
la prière, la vie Intérieure de son héros. Qaand
11 a ainsi conduit Mswman des cer t i tudes  de la
c première conversion », à la < Visio paels a
qae contemple le chef da mon Tement d'Oxford
enfla converti aa catholicisme, l'au teu r  a'é-
proare plas aucune peina k dégager die cette
série d'expériences personnelles, les grands
principes de la philosophie religieuse da Nrsr-
mao. M. Brémond ae paavalt mioux terminer
le long travail de propaganda BewasaaUnne
auque l  11 se dévouait depnis tant d'annéca.
Après avoir groupé et analysé, dans las troia
volâmes -le la Pensée chrétienne: Développe-
ment du dogme, Psychologie de là foi, Vie
chrétienne, lea texte» «saeaUele où s'exprime
la pensée de Nswman. il nona donna enfla
cette biographie psychologique qai seule peat
montrer le vrai aena de cette doctrine at qai
eat, tont ensemble, ose étude très approfondie
de psychologie religieuse at aae < somma da
u*w«anlsme ».

AVIS AUX JEUNES FILLES
Les jeunes filles qui auraient l'intention d'ac-

cepter i l'étranger nne place de domestique,
d'employée, d'institutrice, etc., peuvent s'adres-
ser & l'Association catholique internationale
des Œuvres de protection de la ieune f ille, qui

de VBospice de la Broyé, à es-
tavayer. H137B 1029480

Le» voy»e<- urs  ponr  l'A-
mérique aont t-ansportés par
Isa nouveaux vapeurs de la

Red Star Line
& American Une

à des conditions avantageuses.
Loals Kaiser , B&le.

Agent:Félix Pilloud , fribourg,

Le Savon Bergmann

&u Lait do Lis
sana pareil pour an teint frais,
donx et blanc fait disparalire
les taehes de rousseur et toutea
les Impuretés de la pean ; il n'est
véritable qtren portant

la marqne dipssée :

Deux Mineurs
En vente, <5 cent, la pièse,

chez : MM. les pharm. A. Bourgk-
necht. O. Lapp, Slajesil . Thur-
ler it Kœhler ; J A Mayer et
Breader, à Fribourg; pharmac'e
David, è Bulle; pharmacie Jambe,
é Chitel-Saint Denis ; pharmacie
Builet, 4 Estavayer; pharmacie
Martinet , i Oron. H1>20Z 8t7

Builet, pbann., Estavayer;
Bourgknecht , pharm., Pribourg;
Chessex, pharm., Morat; Robo-
dey, pharm., H o m o n t ;  G a v i n ,
pharm , BuUe. H7061J KM

Pillait ls Carifflo
HORDE SiLËB & DÈS1LÉE

Stockfisch prêt à ouirc
GODFISCH

TAoït au détail et en boiles
Sardines, depuis 30 cenl. la boite

GRAKD CROIS DE CONSERVES
Harengs Bismark et Rollmops

Harengs fum és et blancs
ANCHOIS

Chez :

Ctf Guidi-Richard
FSIBOUBS

Rats, souris
cafards, teignes, fourmis, perces-
bois et aatres fasectes. Du 24 au
80 mars, nne personne de no 're
établissement sei a a Fribonrg,
environs, daos le bat de procé-
der é l'extermination la plus ra-
pide et la plus radicale (sans dé-
rangement quelconque) de cea
animaux et insectes. Les per-
sonnes que c .la peut intéresser,
sont priées de nous en informer
j us q u 'au 84 mu s Prix modérés.
Nous envoyons aussi notre pro-
cédé contre rembonrsement.
Btinziksr & Wldiaer, Oltsa, Sallitrim,

Institut pour l'extermlnaUou
dts souris ct des insectts. 1166

se chargera de prendre en leur nom tou lea
renseignements voulus, et facilitera , cas
échéant, leur voyage.

Ellea doivent éviter d'accepter.à la légère
nn engagement quelconque poar l'Autriche,
la Hongrie, la Roumanie, la Rnssie, la Bul-
garie, etc... Dans ces contrées, beaucoup
d'Agences de placements «oot suspectes; 11 faut
donc, avant d'entrer en relations avec elles,
prendre des Informations sérieuses.

S'adresser anx bureaux de l'Œavre dans lea
cantons suivants :

Fribourg : Secrétariat, 28, rae de Romont
Home, 2S9, rae de Morat,

Berne : MB» la baronne de Lindsn, 14, rae
Fédérale, Berne.

Valais : Bareaa de l'Œuvre de protection de
la jeune fille, rae de Lon «che , sion.

Genôve : Bareaa et maison d'accueil, 3, rua
des Oranges.

Lausanne : Home du Bon-Secours, Va! en tin , 9.
Zarich : Marienheim, Werdgasse 22, Aui-

lenilii ; St-Josephsheim, Hirschengrabsn, 84.
B&le :M»> Qnlxwiller-Meysr,Bandesgasse, 21
Solenre : M« Hammer, Waldhelm, Soleure.
Lacerne : Bareau de placement, Pilatus

strasse, 68.
Zoug : LV" Joséphine Kelser, Stella-Maris.
Argovie : M»« Meyer, institutrice, Brem.

garten.
.Neuchâ te l  : Mil» Michel, Faaboorg du Crét, 15,

Neuchâ teL
Tessin : Contassa Msrla Betty-Rlva, Lugano.
Unterwald : M»« Wln-BUln, Saraen.
Salnt-GaU : M«« Winterbalter, Florastrasse, 6.
Glaris : M°« Jacober-Reuat, i Glaris.
Uri : M»« Lusser, & Altorf.

§Wr $uté à crédit Tm
avec payement par mois

Confections pour hommes et garçons ; pourdames : Jaquettes, blouses, jup es et Jupons, entous genres,  corsets , robes pour dames drape-rie pour hommes, toiles de ménage, cotonnespercales , flanellettes, souliers, literie, eto.
Fmi la  l / lan o Berne, rue du Marché, 28 et 30Clllllt) IMdUS Zarich, Place de la Gare.

Représentait : M. Alex. Amey, Ateue de U 6m, FriLosrg.

Ouvrages pour le Carême
Méditations sur tous les Evangiles du Carénie el de ta Se-

mainede P .  . . . . ;.- r ie li .  i' . l' _. ù : , '. Fr. 4 —
Le Uystère de la Passion.' » 2 __
Le Calcaire ou la Passion de If.S. Jésus-Christ , en formes

de méditations pour le Chemin de la Croix > — 25
lésus et la Sainle Mort , par le P. J. Serrière > 3 —.
Méditations sur la Passion de N.-S. Jésus-Christ . . . . » 4 
Lectures spirituelles sur la Passion dc ,\.-S. Jésus-Christ - »--«'—iïstj
Entretiens pour le Carême, les Retraites el les Vissions . . » 2 —
Les tertus morales. — Instructions pastorsles poor le Carême,

par S. E. le Cardinal Perraud , 2  —
Le Uystère de la Croix, par M. l'abbô Girardin » 2 
Le Crucifix , saiDte détotlon, par l'abbé Cbaffanjon . . . . > 3 —
La l'oie douloureuse. — Cbemin de ia Croix des Amis de Jisus.

par la Comtesse M. Ch. de F » | _
La science pralique du Crucifix , par 11. l'abbé Grou . . . » l 
La vie dans la Croix. — Chemin de la Croix médité avec Notre-

Dame, par le R. P. Bouchon » l  
iton Crucifix , par le chanoine Girard > i 23
Sermons de Carême, oar Mgr J. Gilly > 4 —
Les 1 Actes du chrétien mourant , d'après les 7 Parole i dc Jésus

en Crois , psr l'abbé Bran » 3  —
Bisloire de la Passion de _V.-S. Jésus Chrisl, psr le R. P. de

La Palma , 3 _
Hisloire de la Passion du Fils de Dieu fail  Bomme ou Chemin

de la Croiz médité, offerte aux gens du moode , par ou homme
du monde > 5  —

La Passion di N.-S. Jésus-Christ . _ > _ io
Scènes de la Passion (de Getbsémani au Golgotbs) . . . . > — 50
Jésus Rédempteur. — Pour chaque jour du Carême . . . . > 2 
La Semaine-Sainic. — Exercices et méditations > 2 —
Le Carême el les quatre f ins dernières de l'homme. — Lectures

et méditations à l'usage du clergé et des fidèles, par M. l'abbé
Résume , 2  

Méditations sur les sept paroles dc Sotre-Seigneur Jésus-
Christ en croix, par l'abbé Charles Perraud » 3 —

Méditations sur le Chemin de la Croix, par l'abbé Henri
Perreyve > 1 50

Mir.;, *,-! de la Possioiv de S'.-S. Jétut-Chrisi, sui'i de quel ques
pratiques de piété en l'honneur de Jésus souffraat, psr V. de
Buck , Bollandiste > 2  —

Méditations sur les mystères du Chemin de la Croix , suivies
de trois exercices pratiques > 1 2 0

Paroles dc Jésus-Christ pendant sa Passion » — to
Le Sacré-Cœur dans le discours après la Cène, par le R. V,

Ezupère . . . : . » 2 50
Co Semaine Sainle. — Exercices et Méditation» , par Mgr de

Ségur, relié > 2 60
te Chemin de la Croix, cartonné » i_
Le Chemin de la Croix, relié > I 40
Chemin dc la Croix » — 10
Exercices du Chemin de la Croix > — 10
CAemin de la Croix, arec les prières traditionnelles . . . . » — 10
Le Chemin de la Croix. — Guide théori que et prstlque, par un

Frère Mineur > — 25
Jésus Crucifié fa i t  loutes nos espérances, par S- Alphonse de

Liguori » — 15

En vente à la Librairie catholique et à l'Imprimerie Saint-Paul
FRIBOURG

«Jugez ©t oomparez
la marque

SAXON
avec nlmporte qaelle autre. Voilà , n'esVU paa
vrai, le meilleur moyen de se rendre compte pu
soi-même de la supériorité des

CONFITURES DE iAXOS
comme d'ailleurs de tous les produits de cette
fabrique. HS0020L 411



CHOCOLAT
AUTO-NOISETTE

Herses à prairies Stalder
brevetées

Dépôt : Rod. MU'ITLER, négociant, Homont
ac tuellement p lus bas que les X I I I  Cantons.

Afin de pouvoir liquider le plus tôt pos-
sible, il sera bonifié un rabais extra de
IO ù ao ?o sur les prix de vente dans les
articles pour robes, blouses, ainsi que les
draps et milaines pour hommes. E830F «45 sis
Occasion un/que. Choix immense.

G. SCHUMACHER,
û l'entrée du Grand Pont-Suspendu.

Vins rouges de Bordeaux
' 190» la Bque (225 litres) 185 fr. la demi 75 fr.

ISO) » >  » * 155 f » » 85 »
JS00 > >  » » i85 » » i 100 »

Franco de tous frais en gare de l'acheteur  - SVdmier i A.JU
Lfeal. Lesca--.-Bruhvin. s Cenon. prés Bordeaux (Pram e). 86S

atelier de constructions et de réparations
INSTALLATIONS DE TRANSMISSIONS

Scies ù ruban
Réparations de machines agricoles et industrielles en tous genres

PKIX AVAN TAGEUX
Se recommande , H ISO" 1091.5 0

H. Lenthold-*'»,»nk» mécanicien. Fribonrg.

Totis-to© comprimée

| * Classeurs *

SoennecKen
Se vendent dans toutes les Papeteries de la Suisse
Repr<s=_ >iinl pour 1. Sul.st: E. DallwlsK. *, ft "'  T°" « l'Its. C«nt»

GRAVIÈRE DES DAILL1TTES
(15 minutes de la gare)

Petit gravier FfJ,5¥Gravier eat se **• °— "
Gravifr criblé, so'gné Fr 4.—

Gravier criblé Fr. 3.50
Gjaviei brot Fr. 3 —

Sab'e propre Fr. 2.—
Sable brat Fr. 1.50

Ciilloatls Fr. 1.50
S'adres. au bure.u des proprUtaJjrMi S»lvl»l.cr« A C>;

entrepreneurs Boulevard de Pérolles , 40. H10U7fr 971

Stalder Frères, ̂ 1 Oberbourg
RECOMMANDENT

RniiIftaiiY nnur nrés ef chamns
eo toas pailles ; 4 numéros de 65 et 75 en. de diamètre et d*. 1601 à
lfcO cm. de longueur. Marche facile ot manœuvre commods

^
Peu de

place nécessaire; la ilèohe oe pèse pas «ur le cou des chevaux.
SUa.* ft ressort , frein évent., caisse * charger. Poids net . sans au-
cune charge. 3;0, 30 500 et 6CO kg. Rouleaux en trois parties de
la derrière construction.

Herses à prairies
Système le plus f impie et le plus so Me, de propre fabrication

nulVest bl-n èpront é d^ji depuis des années. Les d.nts sont fixées
2'ïna »«lèw. t,è. simple et ne peuvent se desserrer «Usa.mêmes
Point do parties compliquées , pas d'engorgement ni embroaill.-
ment Pioportloonellement S Ja largeur, DSi tom r-s «jnt le
plue grand nombre de dents, par conséquent , l'.tfet e»t le meilleur
de loos les systèmes connus. ,

Cultivateurs avec les plus récents ptrf.ctlonnements, s exécu-
tent en plttUUoiS numéros peur toutes les circonstances

Xiiiiributeu»-» d'ewpratj , semoirs, elc. HltdU 976

Nombreuses références Demandez les prospectus.

En vente à la LifraWe eathelique et à l'Imprimerie Saint-Paul, Fribourg

APOLOGIE POPULAIRE DE LA RELIGION
EXEMPLES, RÉCITS, TÉMOIGNAGES

aidaptés aux enseignements du Catéchisme
par l'Abbé RECORDON

PR IX ; 75 cent i mes

c- „„„•„ à la i tf*nirïe cathatiaue et à l'Imprimerie Saint-Paul, Fribourg

j Sunlight Savon ]
CADEAUX.

Consommateurs du Sunlight Savon , gardez le» coupons de» papier» td'emballage ou les timbres de garantie! Ils valent de

L'ARGENT.
t Vous recettes en échunsc des cadeaux de savon» de toilette et de.

nos aulres savons si vous les «|iponri au négociant chei lequel vous svej
Habitude d'acheter le Sunlight Savon

1 Lc Sunlight Savun n'esl plus pourvu dé l'ancien timbre de garantie , '
| mais nous l'emballons mainlcnanl dans un nouveau papier d'emballage sur

j  lequel est imprima un ..Sunlight.Cou|wn" qui remplace le timbre de garantie.
I hir » uatsit H untsrts n» nenru l auctu uira U taumt Silntla

- J» . . . . 1 - . , Corail !
. - u - • . . I .  . . SUN Birin» I

- I» . . . i I . . «ulalrcual c c r J e l i a
• t» . . . . i . .. | ptur Hiakif Suri I n c».
- » - - - - ' » U -

f Vous jiouvra choisir los Prîmes tio **vons ffuln)ul9 tUttêuê *oii d'une ttiult \
mie. »oi» j.»fcû*ti». correspondant ou wunbr»- de* coupons ou timbre» d»* garantie y I

j  œcolionn*.
> Si votre négociant nc peut |w> déftmi le» ««von* dcmaniJëa vous pouve? \

cùvojcr le* coupoo» ou timbru* de garantie. suttt*amment affranchi», au !
C - Stfpartomanl tit la Savoonari* HalviUa. ci .au il

< Savonnerie Helvetia Olten.

LIBRAIRIE CATHOLIQUE
130, Place Saint-Nicolas

Grand ohoix de livres de prières, images,
chapelets, médailles, eto.

Anémies. Débiles. Convalescents.
Faites une cure da vin Lego,

au Malaga vieux, le meilleur dit
vies toniques. Fortifiant, recons-
tituant , apéritif ; le litre. 4 fr 50.
c *h litt»; 8 fr . 50. 357 178

D.icôt  général pour la Suis .e ;
Ch Leclerc et Qorin. Genève.

Lavage chimique
Teinturerie

HUMMEL & C
W*6denswyl-Zurich
Installation do premier ordre

gai anti t uo travail irréprochable,
Prix modérés.

Snccnrsale da Fribonrg :
À. SCHBÀRBERGER

2, rue de Lausanne

H C
SPÉCIALITÉS
Vins rouges français

Jrbais, Màcon , Beanjolals , Bordeaux
Douane et vins delà Cote d'Or

Grands vint en tas et en bouteilles
Agent-dépositaire por.? le nan.-

to" de Fribourg et la Broya des
« Chanipagn PN Strub • .

VINS DE TABLES
d«pcis 3? fr. les 100 lilres

Véritable St-Georges, 1» cboU
i 45 fr. l'hectolitre

Rabais selon Quantité
Futaille à disposition

CONDITIONS D ' U S A G E
MAISON DE CONFIANCE

Fondée en 1&86

fceler-Perrin , ms
PAYERNE

A vendre ou à loner
maison N° 360, an Palatinat Deux
logements, écurie et J >rdln. En-
trée immédiate, conditions très
avantageuses.

S'sdrmer à M. Alphontie
Fourcgkaecht , n-. (aire, ou

lerre OIKTMUII , marchand
de vint. HISBÔF 1155

VENTE DE VINS
Commune de Cortaillod
La commune, de Cor-

taillod «net en vente lea
orû« de l î l O ô  provenant
de eon vignoble, &eavolr i
2G.OOO Ut de blano env.

;i , "iOO » » ronge >
l_.es offres verbales on

par <iorit aont veçoes au-
près de BI Ct. Pochoo,
«Ureotenr des domain»
j n « < | u y  compris, le 81
coorant,! H80UN 1136

Cortaillod, le 15 mars.
Conseil nammnnftl.

à «E»KE
dans un endroit retiré de la
Baute Ville, d Fribourg

une jolie propriété
comprenant maison d'babl-
tatlon, écurie, grange, assois
et env i ron  9 sr. s de terrain.

S'adresser au notaire Hart-
mann, A Fribourg. 1046

Une jeune fille
d é s i r e  se placer comme Iille
de magasin, oi. , à défaut , Iille
de s&Ue. — Adjea&et Us offres
sous chiffras 2840. 1162

UN BON FERMIER
cherche & louer, ponr fé-
vrier 1907, un 1128

domaine
d'environ 100 pose*, aux envi-
ron* de Fribouiy al possible.

Adressor les offres eous chiffres
H1247F h l'agence de publicité
Baatenstein tt Vogler, Fribourg.

Personne sérieuse
11 de toute confiance dâslre «c.
prunter. pour >lx mois seule-
ment , 200 * 300 fr 10%.

Adresser lea tffrea a B. J.,
Poste restante. Fribourg. 1148

ON CHERCHE
une brave et habile f i l le , calho-
lique , sachant le français et l'al-
lemand, Agée de 20 30 ans, dans
une famille, pour solgcer des
enfants et pour aider au restau-
rant Entrée de-nite 1151

Restaurant Chapi .
Cham, Sinserstrasse (at. Zoug),

Un petit ménage cherche
place de concierge.

Adresser lea offres sous HI281F
i l'agence de publicité Haasenste/n
et Vmler , Fribourg. 1150

Demande de place
ute fllle de 18 ans, qui a fré-
quenté nne école supérieure et
un conr»4e  cuisine, chercha pjicp
comme culiixî re ou auprès de
grands enfants, dan» une bonne
famille catholique , tù  elle aurait
l'occafion de se perfectionner
dans la langue frai çaise. Entrée
ml mai. 1141

Offres (ous W638Q, à Haasen-
s tgln et Vogler. Woh .en (ArgoVIel,

VENTE JURIDIQUE
L'office des poursuites de la

Sarine vendra. A tout prit, le
81 mars prochain, dè* 2 h ,
dana uue chambre particulière
de l'HOtel de l'Aigle Noir, &
Friboure, 7 volumes Larousse bt
153 livres divers. HI26IF 1140

Fribourg, le 16 mars 1906.

A. vendre, à Fri-
bourg et environs

des ¥illas
de 2 logements, de 5 à
6 chambres par logement.
Jardin. Situation ensoleillée.
Lumière électrique, eau. Con-
ditions avantageuses.

8'adres.àM.H.Hogg.
Mons, entrepreneur , à
Fribonrg. H62ig 663

f̂ BRIOuOoO.RN t̂

niessiYeysei.. Potagers!
[ŝ îf^^wlpr^éreï^ 1

' j w u^logugj 71

Sffl̂ ^dwwJyB /
fe ttURSALE4 ft^y
lH\ts«hw9rabm *&«pMs #
*3ss&Mmmm .m m

AUBERGE
A vendre on & loner une

bonne auberge vaudoise, fron-
tière fribourgeoise, au carrefour
de plusieurs routes. Balle sl-
toattoD, 1031-481

Adressar les offres sous chiffres
H1093F, i l'agence de publicité
Haasenstein el Vogler ,  Fribourg

le res de chaussée de la

irilla Félix
S'adres.. par correspondîmes,

i M -  Paaqnler Castella , *Renens , et pour  viiiter t M-
Nlcnlaa Pasquier, Avenue
de l'Université, S. H4ÎF 174

Vins tlu Valais
(Fendant du Valais 1» qualité)

de l'année 1005, A vendre.
Echantillons à disposition.

Gay & Ct»,
Mac tlgay- ltuur g.

ON DEMANDE
un bon ouvrier maréchal .

S'adresser chez M. Uollard.
maréchal, à Prêt vert-Norêaz,
fcantoD de Fribourg). 115.;

Pour trouver rapidement une
place en France, en Suii»e. ou à
l'élranger, écrire à l'Office Gé-
néral, * Lyon. BSOOCfcX 190

A louer, en face de la gare
plnsieurs logements de 4, S et 6 pièces,
avee tont le confort moderne, service de
concierge.

S'adresser à P. ZUBKXNBFN, en face
de Saint-Nicolas. Hfi92r?oe

jP^nf Bidets. Chaises percées.

I^H=4|̂  Chaises ponr malades.
Boîtos h pansements. Bottes pour samaritains.

Pharmacies de mAnages.
GHA.TST> OHOIX

M. Scheerer , S. A., Berne
Place Bùbenberg, 13 

ONT AVIS ~M
Nous avons l'avantage d'aviser notre clientèle et l'honorabla

public de Pribourg et environs qoe dè« le 1« mars 190« nous avons
confié ln gérance ae notre «aeonraale, a Cjelea Cosmos »,B. Boulevard de Pérolles , a M. Jalea Clere. m&antcien.Toutes les réparations de bloyelettes et motooyclettes y aeront
faites soigneusement et promptement.

Qrand choix do Itteyelettea « Cosmoi B pour Dames
M««8teurs et Militaire-. ^

Motocyclettea Cosmos 8 et 4 IIP allumage par Magnéto
ou ttccumuNteur.

Se recommandent, 1090
Cycles Cosmos •

S, Boulevard de Pérollet , Usina à Madre t sch -B ienne .

A louer , le grand et beau domain e
de a La Cas» » sis rière Arconciel :

Contenance : 70 j o e s  de terre cultivable, beaux bàilmenli
d'exploitation avec grange, pont , écuries et remises. Entrée Ircr.é
dlale ou au 22 févrltr 1807.

S'adrewer. ponr renscitfoomtnts et cond i t i ons , an bareaa de
l'avocat Eager, i Fribonrg. HIO'BF >(J45 «01

AGRICULTEUR
Avoine du Nord pour semonce, prr_ia<àre qua 'i té ,

gaïaatlB de germination ut paille HÏ105F 1061-602
Froment dn printemps, trié et sélectionné.

—**-Rabais par quantité ~«~
Félix Pilloud, Grains et Farines,

Fribourg, Criblet, lî , 13, 30.

fffOCOLATS SUISSES

PI BET
I^V^ LAUSAHWE

A Fribourg: Ba vente chez MM. 2. Fassbind confiseur ;
Leimgruber-Bieri , rue des Epouses ; if"» E. Savoy,
Piaco du Tilleul, et d*ns tous lss bons mtgasins.

Sl vons désires nn Instrument de musique «D
cuivre ou en bois, jnate, sonore et bien établi.
adr- 'ssi «-vous (!¦• confiance a la

f 

FABRIQUE D'INSTRDMEBTS DE MDSÏQDE
J. DEPREZ , suce, de Th. Wahlen, PAYERNE

Afaiion fondée en I8S0. £0
Récompensée dans 7exp'it\Hon*.t méd.or, Icemeil

Accessoires. Réparations. .Echanges.
L o c a t i o n s .  — Niokel age et argenture.

Dépositaire a Friboarg : O- Slstcherel. horloger, rus ds Utita&a*

ffico^c^̂ ^

II Vis MancftlVin ronge !
KSI IrrmY. o ;;Vis blanc!̂ |Vin rouge |

I i'̂ M^, garanti nat, conpé aveo 'f
de raisins secs I» v^k-K/ (vin de raisins secs)

I «O Te. les 100 Ut. t 87 fr# leg 100 m ]
prU «n gare de Morat contre remboursement.

MT ""ûtsè déposition. H436F 593-289 8 0
Anal jsépar les chimistes. Echantillons gratis et franco. |

OSCAR ROGGEN, MORAT |

La Banqne fédérale à Berne
Société anonyme

RECOMMANDE

la location de ool'lrets d'aoior
nouvel'ement Installes dans aes chambres fortes pour la garde di
valeurs, documents, bijoux, argenterie, etc.

Sûr -  tè complète contre vol, incendie, etc.
Discrétion aoiolue, tarif modéré. H544Y 469

Contre l'anémie. I
faiblesse et

Manque d appétit
H2F 193 essayez le véritable

COGNAC FERRUGINEUX GOLLIEZ
(Marque « des t palmiers. »)

80 ANS DE SUCCÈS. IN 10 diplômes et 22 médailles
En Tenta dans tontes les pharmacies en flacons de 2 tr. 60 el 6 lr.


